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QUOTIDIEN POLITIQUE ET FIN ANCIER DU SOIR 

LBS ministrBs SB réuniront à Istanbul/ 
pour prsndrs dss décisions 

au sujat du Hatoy --

U11 discours du Dr Goebbels _,. L'avance des nationaux continue 

A la longus, un peuple de 75 ta presse italiBnne accuse la France 
millions ne SB laiSSBra pas ,.\::::'.:·:;-.;.,'.:'. ~;~!~!~~)~~~:~!~:~~~p~p~~~ion gouva~emen-
prOVOQUBr impuns'msnt /Je DiviJion r~publl<ai11e (qinéral So/·h ) e ClJ cire conSl fi ére main 

itait res/te isola du reste deJ forces "'r:u;!;' .. tenant comme à peu PT<S ta111111ée. 

·-------- ~wvent lire.considérées comme terminé.,. Tou- ne res~e plu~ d Fabian qu'un millier 

Berlin, 1.s. - Le Dr. Gœbbels a pro· Le journal soutient que .a région ;•les loca/ltb d., haut" va/lt., de la Cinc<1 et réfugies qui seront vraisemblab!cme t 

Noua lisons dans le " Tan • : On a arrêté un muhtar qui se livrait noocé un importaol discours à !'oc· survolée n'est intéressante pour J'ar- : la .cinquetu ont élt occupées. Les .Vavarrais rapatriés au cours de la ·ournée. St•r 
Il semble se confirmer qu'un Con- n de violentes exciLatioos. Ces mesures ~as1on du congrès des. orgaoieatioos ~én tchèque q:ie s1 elle a \'ioteolioo ,:~f.~:.'eur entrée 1eud1 d Bu/sa, d Par=<1n, d hutl mille réfugies, qual>"e ~ents dema n· 

sel! des mlni•trea 118 tiendra bientôt onl failsentir leurs heureux effets tout fu ~8;'tK1 en. Prusse Orientale qui se d attaquer, taudis que pour l'Allema· Pineda.' d /,abordas et au sanatorium de la dèrent à t!tre dirigé~ sur llendave. 
de ·1 1 1· ieo œmgeber~. gne cette région t 

en notre ville avec la participation 11u1 e sur es isles turque•. On nous reproc e, a·l·1·1 d1't eu subs- s1'•ft. es une zone défen- A ' LA NON 
·~ mesure QU il5 avançaient, ils rencontraient • INTERVENTION 

des mlnl.trea déjà pré.enta à Istan- Par depit, les semeurs de troubles tau ce, la Yigoureuse franchise avec '"-li.:'•~ partout de nouvellu fortiffrations. l.es p.i rap.u 
bu! qui •eront rejoints Ici par les r:ommencèren/ sans rime ni raison à fer- !aquel!e. noua traitons les questions UnB nouv"ll" vagua d'ant1's"- et les lrancMt5 se 5Ucctdaient avec Ull< /1 <'quen- LE rEn. v. a.i En Espanne 

11

no11g",, 

L~s conversations d'états-majors se pour­
suivent dans une atmosphère de cordialité 

autres membrN du Cabinet. On aup- mtr leurs magasins. le pré>idenl du 10101 ~ lhona\es el l'on prétend y dé- Il Il Il Il ce étonnante. la prn<e nationale souliçpie que !J 1· Il 

P

ose • d tt -L bureau des 'n . I ,(', C?UVr!r un élément qui aggrave la m•t• Ali ces ouura,gu n'ont pas été édifù!5 par le mW- dBS m1l1r1nns dB la 113 n e d'1v1's'1 n 
' qu au cours e ce e .... union, 11 I i scnp ions, pro,1 ont de cette e1tuat1on. Nous estimons. au co11tra1·re . 1 ISffi" En EmagnB Clens c ' i u u T 

é Il · . u a population cii•ile des villaq•·s qui, 

sera question du Hatay et que cer· occaston, pr te~ta que la. se~urtté ne se- que noire façon d'agir berl la 1,aix. menacee par lu fusils rouges, travaillait 
11

et
16 

Rume, 18. _ La presse ilùli<nlle com-
talnes déolslona .. ront prises à ce su- raa pas complete et a mis fin aux opé- Mieux vaut 61.ever la voix que se taire' Les démarches de l' An le ter =eures par 1our. aux fortifications. lt comman- mente sévèremmt le fait que les mili 
jet. ra/tons e/ectorales. Or, il avait élé décidé el laisser la crise éclater quand il est et dea Etats-U . g . re ant rtpub/tcam avait tvac é F · -

l 

trop tard peur lac D' li • DIB seraient peu de jOU/'5 tous 1 .. homme: e1"'1 ,rancie il y a Cl~IJS 1 rouge5 \) de la IJme diiJÎSi0/1 

Lea pourpa.rlera d'état11-majors que e bureau cesserait son aclivité de- 1 blè on1urer. ai eurs, demeuré .,.. .. • ou es es f•m- aient éte d' i é " ' main seul I E r. as pro mes sont là que nous Je es sa.n11 euet me". de plus de t5 ans. /,e reste de la populat1~nf . "g s . sur .arce.one par les 

Aolakya, 17. A.A.- Le correspoo· . " e"!en .. n ,ace de cette situa· vo~lions ou non, el Cil ~e sonl pas des CIVIi~ a ett militarisé, et ce sont ers mafl.curcux aulort.t.és franr;:a1srs. Elle )' t•oit un 
daot de \'Agence Aoalohe informe .· tton, tl est 1mposs1bte de ne pas penser ar~1f1ces qui nous permettront de les ~arliu,. 18. - Havas : Uue vague habitants de 1 11~ cas d mterv t · t 

N 

que la commission recourt à tous les ! éviter. unhsém1t1que nouvelle déferle eo Al- vage ini te a va e, qui en deux mois d'esclù; l d I en ion ne lemenl caractàisé 
otre délégation ayant à sa têle l L'o t • . lemagne. Ella est caract•ris'o par des n rrompu, ont creusé dan; la tare ces ans a guerre d'Espagne Non seule 

le ~énêral Gu".odu'"z a1"os1" que la d'lé· moyens qui lui semblent bons en vue ra eur a ~te long:!emeot acclamé d ~ ~ tranchées - qui d'ailleurs n'o t s . d . d ment I I . -~ lorsque p 1 t ù 1 T h. l esceotes d.e poliee répétées dans les vant f'l d N . n ""' rien e- ous ~s moyens de communication 

gallon fran9a1se placée sous la direc· d'a11111hi/er la majorité turque . '. ar an e a c ocoe O· 1 h <an es aoarra15. d' . . lion du aéoéral Hutzin er . · va.q~1e, 1\ a dil qu'une nation de 7s ocaux ab1tés par les Juifs et aussi Suh"'nt le communiqué d• Satamanqu• de jeu· _ispombles dans la réq1on ont été mobi-
venl les pourparlers enlagmés poursui- Etrange• conceptions 

1
m•lhoos d'ha.bitanls oe saurait, à lu ~r~ les me~ures tendant à exclure les d1 so1r, quelques habitants de la vallü de Bi•l•a llsés. par le.< au ton tés frariçai.ics au 

0 

. . · B oogue, se laisser défier impunémeul. mfs de l'activité éQOnomique. se sont présentés aux 1 · proftt des rouge• · ' 

, n '"•' don• ''""n' P" jo", . oy<0nfü •. 17. (Dn TM). - L" mi· P><lonl do Io qnoolion '" doll" do L,. mom" pnliniè<0o à B"lin . ""'" '""""" ""' . •, _,, M '"' n ''""' l,uoe dans. la malmée et l'autre, heux français de Beyrouth_ accueillent l'Autriche, il a rappelé ue ce a s aboul1reut à de nombreuses arres- rapp~rtt les <><xallons dont ils ont été l'obj.t. us des vivres, du b/e et du pait1 el on les 
l aprh·m1d1. Les séances se déroulent av.ec é_toooemenl le_s aeeerhoos de cer- n'aurait eu besoin d'aucquo ni µ1·uyol talions devant atteindre actuellement ;•:lCl•n• .ont obligé la majorité de la population a autorisés à emporta avec' eux le 
dans t hè d tains 1ouro . e p P è ù d ts suivre tn France en emportant .· I t r une a mosp re e grande di- aux syriens qui prétendent si on l'avait laissé dès 

1
918 r r s e eux mille. bétail. ' aus;i e roupeaux qu'ils avaient réquisitionnés 

gnilé el _de cordialité. Durant les que la France _devrait déclarer la guer- son vœu qui était de s'unir ac~~~ll~~ Les citoyens juifs de nationalité "Ce• opfrationa brillantes elfect ;. des zones évawées. ~ome~te hbres, on visite les lieux :e à la Turqme pour sauvegarder les maane. étr~ogère qui sont également coo- cours des der · h · . ' 

0 

•s au D pl 
1 

h1slonques. Le b.ioquel offert hier mtérêls de la Syrie dans le Sancak . tramts à déclarer leurs bi'eos mob'ili"ers la plus a "d nt~erds urt i~urs dans 
1

• partie e us en Pus, constate le «Giornale 

l P 

. . En le 1 'l . Ml en .e es Pyrenéag - dit,, m~m• d'lta/' l r . 
par e généra_! Güodüz eo l'honneur du arm1 loua ces ém.its, ces phrases pa- d rmmao •' a expr11~1é la joie en Allemagne, ont sollicité la prolec- ~~;imumqut - ont obligé no' troupes ; four- ta•, a ·rance devte11/ lu p1i11ci-
géoéral Hulzmger s'est déroulé dans ~ue& dans un article rédigé par un u peupl,e allemand de voir les sol· hou. de leurs repr~sentaots diplo- ont ud_e nodvelle preuve de leur valeur. Blies pale buse d"opé1a/io11s des ~ ronqes » 
une atmosphère empreinte de cor· Journal de Damas, paraissent fort lda.ts de 1 armée et les soldats de la po· maliques. . . u en ur•r en effet un froid ro t aigu Il Y a bien l t • diale sincérité. étranges : itique marcher la mam dans la main, D a10s1 que des chutes de neiae el ont dft ••ca- ' ong emps que la ré~is/aJJce 

L 

. é 1 ff •II suff1'ra1't de l . pour le bien de l'Allemagne. ( es demnudes cl'éclaircissements lad,er,avec dc.s corde• dei montagnes à peu de h11rcrlu11e se serait i"/fondréc sa11 · 
e geo ra o ril aussi un hann11At •.••• , •• .--· ·~ - 9.1.l~J!Uljll,J'J'Q\W'fll u11UauV1 u'uu~u• vu•~• "' rnp«•~'""" i:;:i,n~ù~~r'1.~sé~~ •• aJl!\ .• • ~!'IOfités al- pr s ina<JCes"1bles, ~ous le leu ennemi" /'anpui de I F ·' cte !SU couverts en l'honneur des per- T . ,. 

1

. d 
1 1 1 

"té d • 
11 

. é uaffs ,.. tiivnlugn<>. rvu• · ··· •••.•••• ~ __ , . ' 1 &; a rance que Ier communts-... "'l. lit du Cinca ont éti ditruits et inctndits ; f/j ..; ' "'" -- ·• " ........ , • ,,. ,, .. -~ ..... ,,_.:s #.., .. 

soonall

.tés turque• de la vi'l\e. Des 
1
·n- urqme emc 1ne evao es rai s e t1on la plus su're je l'A emagoè, Io •e"u 1u "u'ic• aucune r ponso. ".~,, •.• ·'·'""' ------ , , 

produisirent contre les éléments juifs. prisentent un asptet dbolant. lt matériel de vités appartenant à d'autres commu- Lausanne et d'Ankara •· eymbole du pays. D'autre pari des manifestations ee 
onutés y ool aussi participé. Les inquiétudes du Sénat Une démarche officielle Le bruit court q 10 les devantures ùe guerre abandonnt par le. fu9iNfs. notamment le« 

L'AnglBtErrB et IES bomb rdE­
ments dEs popul~tions GiVilEs 

Lea enregistrements Paris, 17 juin. (A.A.). - M. Daladier des Etat11-Unis plusieurs magasine israélites auraient fusils et 
1
" munition.<, est très abondant. 

Ai:.takya, 17. A.A. - L'envoyé spé- s'eotreliot au Séoal avec M. Henri été brisées ootammeot dans les quar· 

0 
'd d c · Paris, 18.-0o précise que les Etats· 

cial de !'Agence Anatolie informe: u Bérenger, prés• eot e la omm1ssioo U 9 · tiers du Nord et de l'Est de la ville. 

• •• 
Sur le front dt Castel/on, les ,Vationaux ont 

rtpoussl jeudi qutlques contre~allaques ennemies 
tl ont continué leur avance. 

Londre~. 18. AA. - l.Chamberlam 
fera au débul de la Be1t1ai11e [•rOChai 0 

ne une ùéclar lion aux Communes au 
1mjet de la proposition bril on1que 
pour la constitution d'noe comm1ssioo 
en vue d'enquêter sur les bombarde­
ments des populations civiles en Es­
pagne. 

f 
· uis ont protesté officiellement le 1uiu 

a commencé au1· ourd'hui dans les com· des A fa1res étrangères. 1 d 1 Six Juifs auraient élé transportés à coutre e non-paiement e a pre· 1 
• • • munes d'Ordu el de Kirseyir les opé- En exécution du mandat qu'il reçut mière échéance de la delle de \'Au· 'hôpital. Lea milieux policiers ne pré· 

rations d'inscription. de ses collègues, ~1. Henri Beranger triche. cisent pas la nature el l'importance de 
Le• a•issements des délégué• fil part à M. Da~adier de l~urs préoc· ces manifestations. 

• cnpat1ons au euiet de la mise eo pra- Une nouvelle violation L _... -
de la S. D. N. tique de la non-intervention dans la de la frontière a tlôturE dB la thambrB 

Les oplrations entreprises depuis quelques 
jours par le.s troupeJ nationales. sur le front du 
5iud. dlpassent la partie d'une simple rtcli/ica~ 
lion de leurs liqnu. i.lles se déroulent au Nord "LES EntrBt .. IB. n·-s· do ·vB·-n·s-E -

Aotakya, 17. A.A. - Ponr mettre fin guerre espagnole et au sujet de la si-
aux :neoacee el excitations. le aouver- tuation eo Syrie, dans le Saocak d'A- germano-tchécoslovaque françaiSE dt Cordoue danJ lt Jtcttur dt Ptnarroya, qui a 11 

étt lt thédlrt de fluctuations /riqutntes, au cours -~-
oement a pris certaines mesures. lexandrette el au Liban. Berlin, 17. AA.-Le cDNB• annonce qu'un biplan tchécoslovaque survola Paris, 17, AA.- Anot la clôture de 

la Chambre. le projet de loi sur l'or­
gaoisaliou de la nat;oo en temps de 
p:uerre adopté à l'uoanimité au Séoal 
fut adopté aussi par la Chambre cet 
après-midi. 

de ta querr• civil•. lts villaq" de la Grdniutla Venise, 17 j u i Il. (A, ,q - Cou.mcncés 
et de Valsequi//o, au croisement de roum im" dans la matinéo à l'hôtel où cleecendi­
portanle5 qur rayonnent dans tous le5 sen;, ont rent le co1nle Ciano et ~l. Stoyadino· 
été occupés. Plus à l'ouest, /'avanct rtali!Jtt, au 9it~·h, les co\rAtieue 80 poursuitit·ent Le vol de Sabiha Giikçen se poursuit 

régulièrement en dépit du brouillard 
et du mauvais temps 

ce matin la frontière allemand" près 
de Lambach et évolua sur la pelite 
ville de Lam située eu territoire alla· 
maud à sept kilomètres de la fron­ dtld du villag• de Blasquez,a tté d• s km•. au Lido où les deux: mmietre ù~jeu· 

, nèrent. Les conçerealloos reprirent 
tière. Ensuite M. Daladier lut le décret de • • dans l'après-midi. 

Aujourd'hui ta fille 
d' Atatürk sera à Belgrade 

Il ajoute quo l'avion desceudil jus­
qu'à 80 mètres llu sol, survola la gare 
de Lam et repassa la frontière, el il 
tonclut : 

Oo présume que le but de celle vio­
lation de frontière était de relever les 
installations techoiques des rrgioos 

clôture. 
Au cours de la discussion sur l'a­

doption du procès-çerlJal de la séance! 
le présidAot du groupe socialiste 
~l. Félix Gouin d~clara quo les socia­
lioles vote1aie0\ contre pour protester 
contre l'ajournemeut de la solution 
d'importants problèmes. 

. Balaman~ue, 18. - Les troupes na- Le comte Ciano partira demain 
tionales qu1 avancent le long de la. aprèa-midi pour Rome landie qua • t. 
rive septentrionale du lllijarea ont\Sloyadioovil.~h ropartirait demiio soir 
occupé Fantera et Bibeaalbes. pour Belgrade. 

Les colonnes en marche vers Sa- L "0~.----.--- • 
~to au Sud du Mijares se sont e • ann1versa1re 

da la frontière à Lam. heurtées près de Nules àd~• contre- 1 du 1•égent Ho1•thy 
attaques qu'elles ont brisées ; II Hullap~Hl, 18. AA.- Le r~ge nl Ho 
tanks ont été mis hors de combat et thy de Nagy\Ja k fêlera aujourd'hui 

Salonique, 17.- (Du correspondant 
du 7an) )lalgré que le temps fui dé· 
favorable, Sabiha Gèikçen a quitté 
Athènes ce matin à 11 h. 20 el a al· 
terril à Salonique à 3 h. 10. A sa des· 
cente de l'avion, aile a été saluée par 
le consul de Turquie et% femme, le 
gouv1>roeur M. le général Kérimis, le 
président de la mumcipalité M. Mer­
kuris, lee consuls de Yougoslavie et de 
Roumanie, le président de \'Aéro club 
hellénique el de nombreuses person­
nalités civiles el militaires. 

Des bouquets de fleurs lui oot élé 
offerts. 

Le consul de Turquie organisa eo 
son honneur une réception officielle à 
laquelle participèrent toutes les hautes 
person11alités de la ville. De• discours 
y onl été prononcés. . .. 

ce dans son raid pour les capitales 
balkaniques qui constituera un char­
mant et soliJ~ tru1L ù'uoioo. Les jour· 
oaux publient ses interviews et sa 
biographie. 

L'arrivée à Sofia 
Sofia, 17.(Du correspoudaol du Tan) 

- La fille d'Alatürk Sabiha Gèikçeo 
est arrivée aujourd'hui, après·midi, 
à 17 heures 20, à l'aérodrome de lilo­
jourilse. 

On /'atte11dait d 16 heures. Mais un 
épais brouillard qui, à partir de la /ron· 
fière, recouvrait toute la Bulgarie méri· 
dionale, l'a retardée. l'anxiété a été vive 
ti Sofia et tout de suite trois avions mi­
litaires prirent le vol pour se porter à 
la re11contre de /'aviatrice turque vers 
/'Est e't lui indiquer le chemin. 

Le Beich protestera 
Berlin, 18. A. A. - Le • Lokal Ao 

zeiger » aooooce que le gouvernement 
protestera énergiquement à Prague 
coutre le survol du territoire allemand 
par un avion militaire tchécoslovaque, 
au cours de la journée d'hier. 

Ce journal ajoute : cPrague qui in­
lerdit à eee aviateurs de survoler la 
région-frontière, ne devra pas se con· 
tenter de s'excuser ou de promettre 
une;eoquête et des saoctionemaie dovra 
doooer des garanliea qu'il peul faire 
respecter ses ordres par ses troupes.• 

----

Il souhaita que le gouveruamonl 
convoque les Chambres vers le 15 
juillet pour voter ces réformes urgen­
tes. E. Ramelte,au nom des commuais" 
tee. fit une déclaration analogue. 

M. Chichery. au oom du groupe ra­
dical-socialiste, rappela les réformes 
réalisées par M. Daladie~, souligna la 
bienfaisance de l'Enlente frauco-bri-
tsunique qui sauva la paix en Europe 
Centrale el conclut qu'il y a lieu d'es­
pérer que l'amélioratiou des fmaacee 
permettra de réaliser les réformes al· 
tendues par les vieux travailleurs et 
les fooclioooairee. 

Le procès-verbal fut fmalemeol 
adopté par 357 voix contre 241. 

La minorité est composée des voix 
socialistes et communistes. 

d!IE 

M. Mussolini à Rimini 

200 prisonniers ont été capturés. son sOJxante-dixième anmver aire. 
- 3c=SU 

Un nouveau pipE-line soutErrain • • • 
Si.lamanque, 18. A. A. - Le grand 

quo.rtler général communique : 
Les troupes franquistes repoussèrent 

toute• les contre-attaquea ennemies 

SEPil trÉÉ BR Pt lcsti B 

sur le front .de Caatellon. 

Jùusalem, 18. A.4. - Les ~ociétés pé· 
trolières Ml décir[é la créatio 1 d'un 
nouveau pipe-li11e souterra111 d tratJers 

, Ir 1 rriloirc pa/cstù1ien afin de soustraire 
Dans le secteur de la cate, !ennemi pétrole aux attentats terroristes. 

persista à attaqner le centre da la l /e 
ugne franquiste, à vmarea1. Lea rran- L'opposition 11 bDUdE " BR 
qulstea traversèrent néanmoin• le Bio B 1 . 
Mljares, à Almazora. Iia snrprlrnt et U garlE 
mirent en déroute l'ennemi qui aban- S [ 8 A -A-+-H. ~ "d" 

d ri 
. o ia, x • • .- 1or apr.,s-:n1 1 

onna plus de mille P IOlllllers. cornmencèreut à la Chambre les dé-
Sur le front de Cordoue, secteur de bats sur la réponse au discours du 

Penarroya, l'avance des forces fran- lrôoe. 
Sabiha Gèikçen, après avoir visité la 

mai~oo oalale d' Atatürk, se mit en 
route pour Sofia à 14 heures parmi 
les maoifeslalions enthousiastes de la 
foule massée à l'aérodrome. 

La plua intrépid aviatrice 
des Balkan• 

Mais en ce moment on vit l'avion de 
Sabiha Gokçen el l'inquiétude qui ré· 
gnait ainsi parmi /'assistance se trou· 
vont à /'aérodrome fit place à une gran-

camp de S. ~1. Boris, les généraux 
Tsaoel, Pauof et Gruyef, le président 
du Conseil )1. Kièieseivaoof el sa 
femme,le préside ni de la ligue aéronau­
tique bulgare, :i1. Baydef, el son ad · 
joint, M. Uguuski, des· persoonalilés 
du corps diplomatique, des officiers 
supérieurs, des aviateurs, des repré· 
sentaols de la presse ainsi que des 
hommes d'Etat. 

L~s invités s'enlrelinreot avec Sa· 
biha Gèikçen et lui firent pari de le:ir 
vive admiration. La réunion s'est 
déroulée dans une atmosphère de 
parfaite cordialité. 

Rimini, 17. - Le Duce a visité, au 
milieu des acclamations de la popnla· 
lion, les travaux ù'aménagemenl de 
l'arc d' Auguste et a donné à l'amiral 
Foschini les moyens oécPB•~ireP pour 
compléter les Ira vaux del '1 oie profes­
sionnelle maritime de Riu. ni. Il a vi· 
sité ultérieurement la «1eeroe du 
l6ème Rég. d'artillerie et s'est rendu 
à ~aludecio pour y ioaugnrer 
l'aqueduc rural au milieu de l'allé­
gresse de la population. 

quistes continue. La ligne de chemin [,'opposition repro~ha au gouver· 
de fer1A1morchon-Belmez est coupée., nemsut d'avoir inyalidé certai~, mnn-

\

ùals el d6clara quelle ne part1c1pera1t 
Dans une " poche • encerclée, on pas à la discn,;s1011 et elle •tU•lla la 
trouva 600 cadavres et l'on fit 480 salle. 
prisonniers. 1 Le député qui lui lad 'claration de 

L'aviation franquiste abattit, dans l'opposit!on fllt exclu ùe la Chambre 
le secteur de Villareal, trois avions pour trois séan=c~e-s,... io==-

Athèo~s, 17. AA.- L'Ageoce d'Athè­
nes communique: 

de joie. 

Départ pour Belgrade, 
ce matin 

ennemls. LE gÉnéral HcitBI à Bud pBst 
A la frontiBPE dES PJPÉDÉES Budapest, 18. A--;:::: Le g o~ra' Kci-L'aviatrice Sabiha Gèikçeo occupe 

les colonne• de la presse grecque dont 
les articles débordent de chaleureux 
enthousiasme pour c\a plus intrépide 
aviatrice des Balkans•. L'opiniou hellé· 
nique est profondément touchée des 
salutations envoyées léléphooique­
meot par le Président Atatürk au peu­
ple hellène par l'entremise de Mlle Sa­
biha Qokçeo. Les journaux accompa­
gnent de leurs vœux: la jeune aviatri· 

Elle a été accueillie à son arrivée à 
l'aérodrome par le ministre de Tur­
quie M. Sevki Berger el sa femme, 
tout le haut personnel de la légation, 
le chef du protocole du gouvernement 
bulgare M. Beliooff, le major Bogeff, 
au nom des forces aériennes bulgares, 
par de nombreux militaires el uoe 
foule très dense. On lui a offert beau-

Notre aviatrice passera cette nuit 
à Sofia et se remettra en roule de· 
main (aujourd'hui) à ' heures pour 
Belgrade. 

La printESSE Hél8nE à Londres 
Londres, 18. AA. -

Paris, 18. - Par suite de l'élimina- te! el ea su te, accompagrt~R par le 
lion de la« poche» de Bielsa, les trou- i m1m•lre de. \11 guerre, ~!· Hatz, fireol 
pes nationales disposent effectivement J lune excurs1ou et pa l1c1p1Jreot à Ulll' 
, . 1 chasse au cerf. 

I /leu~~ actuelle des deux lters de. 0 M. Ratz ùonna dans la soirée, en 
front1ere franco-espagnole des Pyrénees, \'honneur des hôtes, un dinar ~u1vt 

coup de bouquets. 
A 18 heures, le ministre de 'l'urquie 

M. ~evki Berger, a donné un thé en 
son honneur. On remarquait parmi la 
nombreuse assistance, les aides de 

La fille d 'Atatürk a fail des déclara· 
tioos au journal « Oulro • et a expri· 
mé ses remerciements pour l'accueil 
chaleureux qui lui a élé réservé. 

La princesse Hélène de Grèce, 
ancienne épou8e du roi Carol de Rou­
manie, arriva hier soir, eo compagnie 
de sa sœur la princesse Irène. 

,' • d'une réception. 

Arreau, f 7. A. A, - L'exode des mi· 
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DANEMARK 
Copenhague 

Par GENTILLE ARDITTY-PÜLLER 

Il 
Avez-voua mangé 

des smorrebrod ? 
Dans ces pays du Nord où la terre, 

délaissée par le sole,!, refuse de porter 
dans ses flancs le capitAux,lo divin arc 
en-ciel de fruits el .le IP11umeP qui irise 
les jRrdins de l'Europe CAn\rale el 
du Sud, le poisson triomphe à Ioules 
les tables, vainqueur à culte de nacre 
couché sur uo mol tapis de sauce. 
Ou l'accommode de mille manièr•s. 
et c'est lui qui, découpé en meuu~ 
morceaur. sertit d'opp~tisRante cabo 
chooe, est la plat national scandinave: 
les cemôrrebrod•. 

Les smêirr~brod sont de mincPs far 
tines de pain bAurrt\ que l'on d~cor• 
de poi•~on, d'œuf•, de viand•, d<> ••· 
lad~, br~f. de tout CA que la gourman­
dise humam• peut iuv•nler d• plu• 
aavoureus. Et elle An invente, d<>• 
tariationa sur CA thèm• ! Le• <!eux 
repas prinoipaus dA ls journPe,IP Sc•n 
dioave, qu'il soi\ Norvi'g1•n. D•noi•, 
ou Sulldoi1, IAs oomme1.c·•ra par IP• 
1mOrrebrod - d'une d•ver.ü!A mulii­
colore el mf1niP- qui •ont étalée sur 
un immense bufl•I. A•81•11e en main 
et ceci oon seulem•nl à la mai•on. 
mais encore au rP•t•urant on dans la 
salle à mangAr d'un batPau, il s'appro 
chers de l'ét•gère à horo d'œ11vr••, 
en choisira qu•lqnAs bou•·h"e• ..b•rio 
lées et relournera les manger à toblP. 
Ce o'eal qu'après avoir eac•1f1é à ce 
rite qu'il 1ui est permis de goûter aux 
pista chauds et au deseert-calui for1 
peu prisé d'habiludP- servi& par les 
domestiques oa le garçon. 

Le ''méridional" 
de la Scandinavie 

Tivoli 
Il ePt un nom que l'on accole pres­

que toujour<> à celui ~~ Copeoha$ue 
à l'étrang•r, un nom qut, pour certams, 
esl la •yuthèse du rl1vertie~Pment, des 
jeus el du rire : TIVOii. CPlèbrn dans 
l'univers, c~ m•gn1f•que parc d'attrac­
tions, dont l'appellation évoquA d'an· 
ciAne temnl~s rom>tin~, ~~t 1~ moderne 
temple d'EpicurA. Il renfermP, dissé· 
miné" parmi les odn1ant• ma•sifs de 
fleurs et lee fu~éas d'•au drnm•ntioee, 
lreute-cinq re•taurauts qui, construits 
••Ion d~s •lyl•s d1v-rs. forment une 
rh•î11e de voy•g•s à travers le monde. 

U11 d•• p••illono,rehau~szl rl'nrie cou­
pol" bulbeu•A, Ast l'lude: un f .• k1r ascé· 
t•qne, de langmd•". Pl volup1ueuses 
b•yerlèr•• o .. mul11plPs to•ls r~trous· 
"'~"' ""'P.!helonua11t tout 1P lo• 1 g d'une 
P"gode po1ore11t l 1a1mn"'µhèr .. de sen-
1.-ure .-xot1qu.-q : op111m, c~an 1 1elle et 
h rlA Ch111•. N.111 10"1 d• cnl Orient 

de f•er1•, Je Ty ol d-s blancs glaciera 
et d•s lac• li·nua Ppnrp1lle, dans uu 
châ'el embrnmant le •Prn•s el la rés1-
.. e les iucrovabl•s vocalises de se1 
Jo:11Ms, . 

Un coin reruhl du pllrC est le domai· 
ne du v•cermA. Là, les montagnes 
ru•ses mêl .. ut lenr fracas à de stri· 
dents cri• de p 0 ur et de joie ; là, par· 
teut 1 .. e coups ~f.IO~ dea carabines de­
vant d<> m•g.,onnes poupées ; là _enco· 
re le• ch••Kn1 da bois tournent •~Ier· 
mtuablemeut en rooJ au rythme dune 
mue•qno clopinant~ el flétrie ; là:'" 
mais l'on n'en f1111ra1t pas de décrire 
toua lea amu•emenls de Tivoli. 

La relève de la garde 
Si le D11101s eccu•ille avec un soupir 

de eat1,f•ction les nouvelles découver· 
tes de l'e•pril moderne parce que cha· 
cune apporte à sa vie un peu plus de 
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RTIB LD PRESSE TURQUE DE CE 
LE VILAYET(tuellem11nt p~r le casino. Les plans=:::__::..;::,::;.:;;.,::.,:::,_ ____ ~----------------

i en ont ét.\ approuvés par la commis-
1 L t• d H tay 

I.e départ de M. Muhiddin 1 sion technique municipale. E!lt• y .a !I QU"S 100 u a 
Ustündag apporté 1outefo1s quelques rec\1- U (1 

\1ficatious de détail inspir(•eR du 1 Ainsi que nous l'avon< annone~. tracé prllvu par le plan do M. 
le Vali el président de la 1.1unic.ipaH\é Prost pour la rue devant relier les La pluparl de nos confrères con.wcrent t~rqu11 a été ~rouvéo sons l'ère. d'Ata· 
M. Muhiddin Ustüuda~ est par11. hier aborils de la tour de Galata à ~i,ha- ce matin leur tdilorial d la tq11estio11 du turk. Et ce n est pas tout. Qumque ne 
pour le Pirée, par le Fosca111, de ne Karakol. Les travaux de cons\ruc- H t l earhant encore quand et comment sera 
l'« Adriatioa •. Il e~I accompagné: lion sArout entamés aprè3 que les 

11 

'/.f.'A<im us, dans le • Kurum •,pose établie la situation de l'Etat envers les 
dans son voyage par le se coud vV1ce- plans aut ont été approuv~s ~ga!mnAnl celle qu-stion,. • La Turquie doit-elle de-, citoyens restés hors de la patrie 
Président de l'Assemb!ée de _la ille: par la D.rection géuérale de l'Evkaf. meurer an se111 de la S.D.N.!•: turque après Lau,anne, nous pouvons 

S d t le directeur L .1 , t clairemeut et nettement déclarer -M. :Necip er engeç 1,. · . e nouveau cinéma ne sera pas ex· ... Le plus étrange, observe-l-1 •. c.es 1 en notre qualité de représentant de 
de la section éco.nom1que .11~· 18~T ploité di1ecteme11t par cette adminis- qun les 1membres de la comm1ss1on 

1
, . . ublique _ que cette pos-

Süreyya el le conseiller muuicipa · !ration qui louera au plus offraut. qui agil RU Hulay au nom de la S. I 8f~:ftf~e~Mveloppe dans le sens de 
Selâmt Izze\ Sedee. l L'usine à gaz de Dolmabahçe D. :N. se dresseut contre les mes~re• doanAt' un jour à ces citoyens les 

Le Vali a été •alué à borrl par ~ pri.•es, entre elles, par la Turquie el mo ens de rentrer dans Jour pays 
vali-adjom\ .M. Hudayi Karataban qm sera transféré hors de la ville la Franee ! Cette commission dont la . 1 ~ 1 

Pulent Nous ne voulon~ 
1,. té · d nt S)n brève - h d t êt de faire œuvre de 8 1 0 8 • · assurera lll nm, ura 1 Chtis- L'avant projAl du plan de l\l. Prost \ac e. ~vra , re , ,. é mûme pas nous souvenir dee tragédies 

absence, le consul de Grèce :'. · gent 1 prévoit I<> 1raosfer1 hors de la ville concihatiou •oppose à 1 accordr ré(· 19 1 qui se sont déroulées naguère. L&s 
to<loulos et l~ com~ .. Campaner, 

8 
'deH fabriques et des usines. To.itefois ent.1e le~ parties et à 000 app. ica \OU. réceute~ provocations criminelles au 

général de 1" A~na\ica '~· • . leur emplacement futur n"n pas on·, Si rnco~cev 1ble que. cela punse pa- Hatay uous rappellent forcément que 
La dél6galion ii:_a aussi à Salomque. core élê fixé. Le pl au détaillé de la' railre c est à la vérit?.... les principaux responB<tbles de ces 

Là, M. Asim Sureyya quit\era 1 ~ ville qui Rera élabelré par l'urbaniste 1 ... En prés mce ~e l atlttude du pré· drame~ n'étalent autre que lee pro· 
groupe pour se rendre à Belgrade e prémsera ce point. On apprend cepou· I ~ident, dil • >créta1re Ill des. membres vocation\! exl.irieurcs q.:ii . mettaient 
à Bugarest. dant quf' l'u•11,e Il g •z de D·Jlm:ibahco da la comro BBl'JO ?n no .murait, .au les divers élémonls aux prises entre 

Les postes de police sera iuslRllé en un en<irnit conveua· nom de la pet.ce mturnaliooa!e, faire eux. ;\ous ne pouvons rester indif-
décid • ble nu delà dlJ ~i,li, anx abord de la pro ive plu loJJglem~· de tolérance féreuts devant la reprise de ce jeu et 

La direclio'l de la S!Jra\é a ;;tes d~ ferm~ de l.oveud. ' lui oe tairo. • . . none voyons que les Armliniens de 
de modernt8er les d•vers po. é L h t d S Son~'OLls d abord à la position de la l'étranger doivent se montrer encore 
police de noire ville. Qn 8 commenc e rao a es ociétés Turqu1 - 11u s in de la S. D. :N'. Le, pl as c rconspects devant de telles teu· 
par en co0:struire. un ~out nouv:a~'. dea Trams et du Tunnel mondA uuli r sait fort bien. qtui lors- tatives. Le fait d'effrayer les Armé· 
à Silivrikap1. 0•1 vient. d achever· g 1 Le transfert de la Soc' été d'Etec- qu'olle .t n\réedan~cette ms.itu.t ou, niens. les Grecs el les Arabes du 
lement ce!ui de Ye,ilda·Ak, .qu~ :t triciti; prernlra fin "e moiè·Ci. Uno elle n'y .éh~ poussée p~r ~':1°00 1 \{: Il \ay eu leur disant que les Turc~ 
orné de fa1ence• du plus gracieut S· granrle activ1M 11 liuu dans M but. rêl partwu .ar. Son •eu. ét •11 de con ar.iveut est tout à fait Mpla~é, car s1 
fAt. Le poste de Kum~apt ser~ rau C'est '.\f. Çeliukaya. arr1~é h.er 611 lribuer à !-.ire régier k di oit., la l1;1 5• le Hatay recouvre aisém1mt Je régime 
fl>ré à la fin de ce mo:s . sur 

11 p.a~~ notre ville, qui pré~idera p~r annelle· lice et la pa x dans le~ r<latious i~- spécial, qui est soa proit, il ne sera 
de Kadirga. d11ns un immeuble q t ment à la rPmi•~ d fiu1tive d~d •cr· leri.RLional~s. i:lle ne ses\ PB• écar:ee mème pas question de l'.lntr~e des dé· 
esl en cours de trao~form:•t•on ; vice><. Le miniRtre,aprîl• avoir prébenlé jucqu'im de ce principe ?tê.ne dans es tachemeuts républicains dans cette 
d'~ménagemenl. Enfm un élage r 0 ses hommage> au PréE<htenl de la Ré· questions q ti l'intéressa1eut. rle la fa. contrée. 
plu• sera ajouté a1:1 _poste de po ice publt ue, s'est rendu nu Hiège do la çou la plus vitale. Et tandis que les !!!!!!!'!~~!!!'!!!!'!!!!!!!!!!!'!!!!'!!!!'!~~!!!'!!!!'!!!!!!!!!!I 
de Kanlarmlar, à l:uçukpazar. s cié~ où il a présidé la r(,union de memhr< R ln. plus forts de la S. o,. :N. La VI.. e 

LA MUNICIPALITE 1~ commis•ion charg6e du \ranoferl. •'en all~ien1, un à un, elle ~ cor_it1~~t 
" - Oo eu ose que les pourparlers en à se tenir anx tôt~s de ceux qui ~ • 
L'Evkaf construira un nouveau vue d~~achat dtlK SvciéLés des Trams 1fo1cent,.de f tre Vl910 cette '?s11tullon. sportive 

cinéma à lfl!fhane ltara.kol d T 1 om nceront au débu\ da us l mté1 ê\ du salut de 1 hnmamt6. 
e~ u unne c . me Lorsqu~ la France a proposé de r~-

Le casino • Belle Vue » le long de d octobre procham. courir aux bous offices de la S.D.N. 
la montée de, ~i~hana i:ar~kol se L'ENSEIGNEMENT pour un règlemenl amical de laques· 
trouve sur 1 emplacement d .u!1 an· lion du H~1ay, la Turquie au rail pu 
cien cimelière. Aussi la. Mumc1paht~ Le drapeau en berne pas ne pas accepter. El'e pouvait avRn· 
r~clame-t-elle qu'il lm soit hvré Il a été constaté que les écoles cer des considérations lrèi couvam-

POOT-BALL 

conformément à la loi qui p~évmt la étrangères. tant à Istanbul qu'en d'au- cantes à l'a11pui de ce refus. 
d 1 Clmellères · T · 1 • JI t '" Rome 17. - La victoire de l'Italie cession à la Ville e tous es . Ires villes de urqu1e, orequ e es me · Elle n'a pts hésité pourtant uu seul t •

1 
B é .

1 désaffectée. L'Evkaf conteste énerg.1· tent en berne leur drap9au national, à 1 nt cou re e r e1, aux semi-finales 

La victoirE dE l'ltaliE 
D MDPSeille 

quem&ut cette th~se, d'où un ounfht l'occasion de Jours deuils.ramènent aue- instant à donner eou cousen deme 0 · de la coupe du Monde de Foot-ball, à 
qui a dL'ré pendant des ann~es. La si le pavillou turc à mi-mât.~ue circ~1lai- C'efit qu',ell~ était con~amc.u~ : 0 

8

8 i~. ~larseille: occupe pluPiours colonnes 
commission d'arbitrage conslltué~ à redu ministère de IInstruc\100 pubhque bon droit. C'est aussi que el y · dans les journaux. Ceux-ci soulignent 
cet effet a décidé que la partie du iar- adressée aux autorités iotéres~ées re- eu la S.D.N. le symbole .de ~ paix que l'•'quipe italienne s'est révélée très 
d·1n où. se trouve le casino demeure lève que les institutions eu que•tion internationale et. elle pher.eiste 1 a~s ~~ supérieure à son advenaire par le 

l · · point de vue auiourd Ill, ma gr etyle et la tactique du jeu. Elle a con­
acquise à l'Evkaf ; par. cont~e .a par· ne soul autorisées à faire participer décompositio. n .dan.s laquelle s'est en· firmé ainsi, une fois de P u~. sa valeur 
tie supérieure du ,lerram qui fait face le drapeau turc il. leurs deuils év~n- t 
au VIe Cercle municipal sera cédée à tuels et qu'elles doivent Je maintenir gagee cette ms\ttu •ou. ,. é 1 internationale et s'est moulrée digne 
la Ville. Les formalités du cadastre au haut d•i mât, lors même qu'elles Mais le fait d'être ~tt~chée à.l id 8 du litre de championne du monde 
Ont •té effectu~es en con&ii<peuce. mettaient en berne leur propre dra· de 1'1 psi~. dan.• .18 vie intemallonal.e, qu'ello détient depuis t934. . 

" ne saurait s1gmher pour la Turquie Les joueurs italiens apparaissent 

Le Danoi1, que l'oa s'imagine vo- b•en·être, de confort et de facilité, il 
lon\ien comme un être glac1al, im- n'en cultive pas rroins une affection 
passible, nordique en un mol, est, en attendrie à l'Pgard de certaines coutu· 
réalité, allègre, bon enfant, toujours mes véoérabl•e maie surannée• et 
prêt à plaisanter el à se divertir, sen vieillottes. Il les contemple, ces us dé­
aible aux délices du palais et ami de mo1ée el fragiles, comme un petit·fil.s 
toutes les grâces de la Nature. Aucun cont•mple sa vieille aïeule ; 11 sati 
trait commun ne le rapproche du Nor- qu'elle e•t presque 1mpote~te, que ses 
•~gien, renfermé et un peu froid,ou du force• sont parlies à 1ama1s et pour· 
SuMoie, à l'allure noble mais guindée. tenl H se sent malgré lout, protégé par 
Le Danoi1, si gai, ai jovial, e•I d<>, par cPlle lête ch•nue : n'est·elle pas le 
ion caractère, le milridional des Etal• pilier qui soutient•• famille! la 1eule 
Hplentrionaux, de même que sa pa- •llach• qui Je relie aux ancetres dti· 
trie 011, autanl par sa position que pa• us y 
par 1un climat- plus temp~ré, plu• Ain•i, q•rnnd iJ fdit aseieter l'hôte 
cl~menl que CAlui de Nnr•ège ou d• <'trang•r. dMvant la r<l•idence d? sou­
Suède- Je Midi de_!!_:S.2.!'nd111avu. ·····'·· -- ....,._..,__...., i' 0 • •uuub Y• ·Il.-

vis dei puérilité• de son eufant, mais 

On annouce que la .direr.tion de peau. Lee foncliou.naires iuto;essé.s et pour la n11ion tur9ue le .saor1f1ce sensiblement meHleurs que lors de 
l'Evkaf ,. décirlé de bâtir un grand devront v1•ill•r strictement à 1 apph· pur el simp.e des droits nationaux à leur dernière rencontre contre la 

\• \ manl oc••up' ac· c0 \1on de celle diHposilion. d la 
cinéma sur emp ace v 

0 ~ soule f!n de demeure•· au sem e Franco. C'e<t pourquoi l'~Sj)Oir est trlls 

~u '-UfflC:::ULC uu~ C:t:llL C:. ..!)_;\: . ..,..... ... ............... ..,...... ....... -:' ....... ...J:,...,Q""ha ['lrnl"hA1n_ JorR de 
peut-être uo crime aus i contre l'id~al l'épr~11v11 finale coutre la Hongrie, 
de la paix et du droit internationaux. l'Itahe remporte une nouvelle victoire En sapprimaot les diflérenceA 10· dans ses yeuir claire luit la t1erté. 

oiale1, 11 difficiles pourtant à dâraci C•tle curieu~e parade a lieu sur la 
ner, il a rencontré le Bonheur. Dis- place d'Amal<enborg, un impo.ant oc­
linguer les classes les unes rle• autrPs togone que d~s•i11ent quatre palais 
est chose impoqsible au Danemark. réu11is entre eux par des colonnades 
L'ouvrier, le bou,gqois, l'arislooratA •I dont l'11chitec1ur0, in•pirt\e de l'art 
1ont habillés d.e mê,ne, propr1>ment, fra11ç lie, repurle i11vt111.,bl•meut à la 
d1gnemeor, mais aaus recherche ou- belle époque de Lou1• XV. 
lrano•ère. Les sentinelle•, en tun•q•1e bleu de 

Dans de somptueux restaurants. l'on sue Pt haut bo•1net podu, veillent 
Voit diner, côte à côte, un couple for· rla•1s le• g•1éri1e p11s1ée• à l'enlr~e des 
luné et un ménage d'employ<'s bien qualr<> <'d•f•c•s roy•ux. A midi, lors· 
modestes. Commenl pourra11-on le• que le b 1ta1llon de la ll:H!le vieul les 
différencier, pu1Rqn'1le sont vê1uq de rele•M de leurs fon1•11011•, il s• arrête 
semblable façon? Par la mo•l<'ratio11 lnut d'•bord deu11l la première loge, 
de l'appétit de l'un, qui ne commande- Uu ofri .. ier se deta1·h • 1J4 la troupe, 
ra, pour mAnag•r sa bour•e que d"' ••lue de •011 ~P•'P I• milil•ire qui veil­
smorrebrod &rrO•t\s do b O~cie b1è' p I•, pui• ave• Ç 1111 de lj'leiqqp9 pas, 
pe~ iant q~e l'autre i11~ur~ile forf'~ r,..ntr'"' rla11R la g,1~1 il,.., l'111"'1'PCte de 
asa1ett"e1 d un soup~r paillA~ruAltqu.-.? •ou~ c•ôtt'\K pour Àlri-1 c,...rla•n qne per .. 
Peut être. LA mailre d'hôtt'! ttino1 .none llA ~·y c u·h •

1 
alla11t tllê111e jus· 

goera, néa11moinr1, d'un f-gal resp~c 1 1u'è fiPCOn~r I~ •~HpOlP .;11sp .. 11due au 
eovere les d.-ux. 'iOu af111 d'••11 ètrA 11111!'0 .. û .. a ,,è, quoi 

Parpi) nivAllPmAnt Pn ce qui concAr· 1/ donnP Hu nouvPan "'0 dat d"' garde 
ne 1·~abitation. Dan1;1 nne Pl~~arite Pl ·'ord•'+i d~ orf\11<1r~ fion stor\lCoJo. 
1pao1euee avenuA s'PlèvPnt, frater n~I- Q 1-.trtt ff»•s dM ~uit~ .-10 dAroule cette 
lementappoyJs l'un à J'autrP, IP~ 98 _. 1uê1u"' 110'"'''" tA ; q ·atr ... fn1R de suite, 
lee. appart•ment• q•1i abri lent un b 111 le b on•1 otfi,.iAr à l'u,,.f,,rme pastel 
q~•e_r, uo gro in<tu•lnel, 1111 JJ•tron accomp 1t le• m~ 11 • g ··IP• de comé· 
du ,tne e~ 1~ coquet log1• A un Pl•l(e die. P11i• IA b •l«llou "" rd.re grave· 
de 1 ou.vr1er. l.,1lllput 1~udan1 la main ment, 1a•11t1s que les b 1dau11s, toujours 
6 Oulhver. 1

1 
friands de Cü •pedaclf le •Uivent des 

E1 &ur le griee ehrnsq~e de la V•s- yeux • 
terbrogade. le boulevard Je p•u• aui- ' (d suivre) 
mé, le plu• vivant de Cope"h g >e 1 bicyclette~ de la j•une dactylo ai ~: 
la .dame aisée rou·e~t rle oompag•iie, 
pr1sea da111 le \001 b1iloo d'acier des 
Vêloa. Tonrb11Jon denae el serré 8•11 
en lat ma11 que le nombre dee bicy. 
cl.eltee en mouvement clone cette ca­
pllale -•OO 000 pour 800 000 heb1tan18 
- explique cl•1rement. 

ftJliB et AllEmagne 
:M1111ich, 17 - Le • dfitachement ra· 

p1de • ital1e11 qui participera aux cour· 
Res militaires al1em·rndes sous le com­
m•nd~me1•I du colonel Brunelli est 
arrivé ici et a reçu un accueil euthou-
11aate, 

Une rJue de Yozgad 
Sous l'impulsion de 100 actif vali M.F•yzi Gürel, 

se lraneformer de la plue heur euee façon. 
la ville est en train de 

actes divers ... C'est pourquoi Je moment est venu et gar~e le Ittre. . 
pour le gouvernement et la nation ~es iourn.aux déploren.t les man.1fe~­
d'envisagPr •érieusemenl l'opportunité tallons ,hos\1les. du. public marseillais 
pour la Turquie de continuer à sit'!- contre 1 équipe italtenue, p1mdant pres· 
ger à la S. D. N. el de pt eudre une que toute la durée du m~tch, ~t relè-
ttêc1sion définitive à ce propos. vent que cette at\ttuda c était JUsltftée 

• en aucune façon, d'autant plus que le 
Le double mBurtrE dE Haci Osman Bayiri et d'lpsala 

Le pr<_>cure.ur ~Aoéral M. ~ikmet 1 lier le suborneur, à lpsala. . • • . jeu iocorrecl et violent fut pratiqué 
Ouat qui d1r1ge 1 enquê_te au •uiet d~ L'inconvénient de cette hypothllso • ~ Tou;ours le mime ;eu frauduleux I • par leR _!lrésiliens ; cela est si vrai qu'il 
d.ouble meurtre de Hac1 Osman Bay1- c'est qu'elle n'eol étayée par Rucun secne .•1. Ahmet Emm Yalma11 da11s lei leur couta un pena//y qui a ét~ traas· 
ri et d'Ipsala a d~claré ~un. ~o?frère : indice concret. Elle est démentie, par • Tan •: formé en but. 

- Les recherches yidicia1res ~10 contr11, par ce que nou~ savon• <léj~ Quand il s'entretient avec notre am· . On Je croit pas partant que l'inten· 
sont pas encore termmées. Les c1r· des rapports d'Ali Riza el Muhiddiu bas adbur à Paris, le ministre des Af·, t1on prêllle, smvant une nouvelle de 
constances el ,surtout les oa11ses de• et de leur prérédenle entrevue d'il y fnires étrar~èn•s fraoçaie formule des ~Iar~e1ile, aux didgeauh de l'équipe 
deux crimes n ont pas encore .At~ éta: a un mo••, à Jpsala même. Si Ali Riz 1 pronias.es : les affaires s'a ra1igeroot bré~1I ana~, de. présenter un recours à 
bites. :Nous atlnudo?s le do><s1er iUt avait ~lé trompé il y a truis an•, il nu IIatay. II est difficile d'adlllellre que la F 1idêrat1on mternatiouale de foot­
nouH sera envoyé d Ips.al.a, . n'a pas eu la révélation de sou i:.for· ces parole soient mensougères et· bnll cantre l'attitude de l'arbitre, puisse 

Am11 que nou. le disions luer, en tune il y a huit jo11ra - et il a1Jrait couslituont uue ruse. M. Bonne\ pro- about r à un résultat intéressant. 
effet. c'est dans cette petite locaht<:i fait justice do son rival dè• leur pre- duit l'impro ;sion d'ètre homme siucère Loo critiques sportifs des journaux. 
que réside la clA du mye\ère. Pourquoi mière rencoolre. et <.troil. ~~.Js ne croy<!us '.llôme pas dans. leurs jugements sur les joueurs 
Ali Riza.a-t-il voulu tuer. le prép~sé Un contrebandier?... qu•11 so11 l rnstrument d un ieu il dou·1 brés1hens, estiment que ces derniers 
des ser9ices m.étéor?logtqu,es Muhid· là~~on1ln çersion : Adana est bien bic face. ont té.11oigné d'un faible contrôle de 

1~~iJe, p~~r~:!i0~br:~:~:ie ~:i:::io~a~: pr~s do la fro~tière. ;\li Rza y tra· \hts ~u dépit de tou:~s ce3 ;iromes· leurs nerfs et d'un manque de correc· 
vereor le sang, s'est-il élancé s:ir les ".aillait dan> 1.11a a1olrnrs de r~pa ·11· oPS, le JOU aoc1eu co1.mue au Hatay., tton. Un pomt faible de l'équipe fut, 

1 d 1 Thrace dans 11011 deR Chemms de fer de 1 Etal; Comment P_x:pl;quer cela.? en ou re, l'atlaque qui so reHseutit de 
rou es e. 8 une auto ~foh'rldin y avait été envoyé depuis li apparait qcie le ministre lies Af· l'abse,1ce de son chef r.l!omJas. 
qu'il s'était procurée p~r un meurll'e ' Î933 'en'qualité de préposé aux servi· f ires étr. ngtl,res françiliB, après' On manùe de Rio'.de·Janeiro que 

E'l attendant les res'!ltats de l'en- ces m~tlorologique •. A plusieurs repri- :lfo;r e'llOn lu .'exposé ,de uotre lh11se, I pondant toute la durée dil match, .tou· 
q11ète, nos con,frèrns retiennent d ux ees, Ali Rtzn - <mi disposait de taus· a sauh le t ,so10 de s enteud1·e avec te activité fut suspendue . au Brésil el 
hypothèses qu ilo développent au gré se• pièces d'1denlité au nom de Meh- n°•19: Il a ~onné au Hntay des ins- le pays entendit à la Raù10 la trans· 
de leurs préfer•nces. et. de~ goûts de med - a ét en "amion à Alep. Les rilc1wns e. ce sens, entre l'ordre etl mission de la chromque du match, 
leurs rédacteur. ]Ud1Cta1res. deux hommos qni se conn~1 MiP11t, la pr1è1e. 1'·ius eu avons va les fmits convaincu lie la vwto1re de ses reprzl-

Un mari bafoué?.. nous le Ra~ous, depuis Eski~ehir n'é· rla;is Mrt1 ns 1cte~ de portée limitée. sentar.ts. ~!algré le :ésul\at favorable 
Première hypothèRe: crime passion· taiPut-ilR Pl" nasoc16s pour se livrer à Ün 1nsta11t, on put croire quo la aux Italien., ou a9a1t continJé à es· 

nbl. Il y a dix an~. Ali Riza avait en· la contrehaude T Franc~ ava•t vu la vérité el qu'elle se p~rer à un recou;s ~ la Fédération en 
levé unP jeune Bulgare, Y~noulR,qu'il Et lorsqut;, quelques ann~es p'u, rendait con pte de l'importaucJ qu' 1 y faveur de la répett\ion du match. 
aimait passionnément et qui le payait tard, Ali Riza apprit que son ancien a pour ellti à s'entendre 1.lirectement Dix mmutes a\ant la rencontre, le 
de retour. Tout le monde à Kartal est compère 8~ trouvait une fois lie plu•, avec nous. :Nous nous en sommes évi· ministre deH Affaires prouooça un dis· 
au courant de cette aventure qui avait de par ses fonctions officielles, dans demment rJjouis. coa:s el d1! notamment : Brésiliens et 
défrayé Ja chronique scandaleuse de une région proche d'une autre fron. Mais les rlémeuls coloniaux français ~tahens ums p~r des sentiments tou· 
la bourgade.Ils s'Haienl mari~e l'an- tière, n'était il pas naturel qu'il le re· qu· t · · d 1 p 1 iours plus étroits se rencontrent sur 

. . ît r l . d ~ on pr1' racine ans e . roc rn· le terrain sportif our l'affirmation née même. Yanoula, devenue musul· JD16'0 pou ut proposer e repren- Or10nt, qui représentent les mtérêlA des énergies de 
1 

P 
1 

. 
mane, avait pris le nom de Saadettiu. cire leur activivit-5 p~qR~e. aussi fruc- privés Hl le fau~tisme, ont réagi com· ~race atrne. 
Leur union a mit été féconde et la tueuse qu'illé~ale.D.; là la première vi- me ils le font toujours, llR onl altiro LE DUCE fa1"t ca"aau à la vt'llE da 
jeune femme avait eu deux garçons. site à lpRala. Peut·être touldfois Mu- dao~ leur camp les délégués de la S U11 11 
Très attachée à sou man, ~ne l'avait hidd1n sfe. màou.tra-t-il moins diapo.é D. N. Ils leur out as8igné un rôle afm RhOd"s da c1'nq statUES 
suivi dans tous aes déplacements. En qu'au!re ois. ri~quer sa carrière pour de pournir se livrer à uue brusque li 

11 1~35, mari et femme étaient venue à un gam touiours alilatoire ? volte-fac•. 
Istanbul. Oo rappoi te qu'il a été foudroyé ... Ou voit, qu'en dépit do toute leur 

Mais à partir de ce moment on perd par la balle d'Ali Riza au moment où intelligence, les Français sont n1te1uta 
les traces de Yanoula-Saadettin. Qu' se p!'nchaul à l'oreille du ser110ut de d'an mal qui leur est propre. Ils ne 
est-elle devenue ? gendarmerie d'Ipsala, il lai disait à peuvent se résoudre à abandonner 

Dix jours avant le crime. Ali Riza mi-voix, a•eez haut toutefois pour êlre une chose qui leur est p&ssée entre 
avait été rendre visite à sa sœur qu'il enteudu par celui qui allait être sou les maïas. Par moments, ils semblent 
n'avait pas vue depuis des années. meurtrier: discerner des iatérlls plus généraux 
Celle-ci s'étonna qu'il füt accompagné - J'ai un secret que je veux te el plus élevAs. Mais, au d~rnier mo­
d'une autre femme - en l'occurrence confier... ment lenr •ieille mentalité reprend le 
Sevim-Sabriye. Allait·il dénoncer son ancien com· dess~e. Elle les empêche de faire ce 

E plioe? Celui·ci a-t-il tiré pou1· le faire que leur di ·te le bon sens et J~ Voir - lie m'a trompé, avait-il répondu tai're t. 
d'un air sombre. J'ai divorcé... leur vérilable inlérill supérwur. 

Or, ~ous. savons que les ~lapes dês Moins romanesque que la prem.ère, •• 
pérégr1ratmus d' Ah Riz a - Esk:~e- cette secocde version offre l'avantage A prapos des ':nanœuvres auxquelles Ou 

htr, Adana, - co·1·ac1·~ent avec celles d'ôlro plus vrai•emblable. r • d A t ·ens d 
" Ce matin. nouvelle version, donnée se '"" auprcS es rm m 11 llatay, d. e la.carri~re de ~1uh.1dd1·11. Dft là à ., Vun11• "1d1· publie dans le • r h ~ • 

0 t\ grand fraCOB par loue UOS confrères. r' " ' '" cüm U· 
imagme·r uae intriaue amoureuse en- La •fsmme b'oude» existe. C'est uno riyet • et la• !Upublique • de fortes et 
Ire ce dernier et Yauoula,1·111'y a qu'un , ·1·11n1·11·c .. t1·ve• por•fes • certaine Samahat, pensionnaire dune " .. .. ... 4 

pas. Nos confrères l'ont franchi allè- N · 
grement. Le mari trompll, Ali Riza mai&oo hosp1talillre de la rne Abanos. ous avons écnt en toute. erncértlé 
aura déconvort l'adultère. Il 8 puni 1~ Ali Riza el ,luhiddin se disputaieut dans ces colonnes quels sont les een­
femme coupable en la répudiant, en ses faveurs tnriféea. Pouah! ... Décidé· hmeuts de la République turque 
la luant, peut-être ; puis il• été chll- m~ul celle histoire est de moins en l au vers les Arméniens dont l'origine 

moins reluisante ! 1 

--, Rhod.es, 17 juin. - La capitale da 
1 lia q.?1 a été, à bou droit, ap­
pelée 1 Ile des Roses vient d'avoir une 
SgÉéable surprise. Son gouverneur, 

·. · le Comte de Vecchi, vient de lui 
faire part des iut1lntions du Duce qui 
vient de faire cadeau à la ville de 
Rhod~s de cinq statues représontant 
cinq empereurs romains: Ju!es César, 
Octav11 Aug•Jste, Anton:n, Tibère et 
Diocl~tion. L'on juge d.:i l'enthousias­
me de la population de l'Ile. 

&lorieux drapeaux remis au 
musÉE dE VenisE 

Venise, 17 .- On a solennellement 
remis au musée d'histoire navale trois 
drapeaux de la Marine royale déco­
rils. celai du régiment de débarque­
meol, ~elui de la flottille des 11:1. A. S, 
el telu1 du torpilleur Zeffiro, 
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CONTE DU BEVOGLU 

L'amoureux 
trop biBn CODSDIÉ 

Votre petite fille ! l'ous me faites 
suer uec votre paternité à la manque 
et votre amitié êtaroelle. Mais quand 
voua ferez jouer votre prochaine 
pièce, ~ous donnerez le rôle à une 
autre ... 

Schlaf laissait entendre de petits 
gémissements. 

- Mais vous êtes folle, Ginette. 
C'était si bien, si net, notre petit ro-

..... _ 1nan. 
-Non,cher maître, je ne serai jamais Ginette lui éclata de rire au nez : 

votre maitres e; J'ai pour vous une - V_ous n'auriez pas accepté toutes 
~rando adm1rat100 et beaucoup d'ami- mes histoires si vous aviez eu viog­
t1é ... bea_uco~p d'affection, mais j'aime cinq ans ..• 

3 ( = 

i . Économiqus st financ "BrB 
La. physionomie du ma.rché 

- -- ------·~ 

Importations et Exportations 
subisssnt unB p8riodB d'arrêt 

i!E& 

La bataills du Piavs 
Trevise, 17.- Le 20ème anniversaire 

de la bataille du Piave a été célébrê 
avec solennité. On a procédé au rite 
fasciste de l'appel des 15.000 morts 
ensevelis dans l'ossuaire situé an 

!
sommet du fameux mont Grappe qui 
fut le rempart de la résistance italien-

! 
ne coutre l'offensive ennemie rt d'où 
I'oa commença la bataille victorieu'e 
du Piave. Le ministre-secrétaire du 
parti M. Starace, le maréchal de Bono, 
le président du Sénat M. Federzom, 

3 BEYOOLU 
li 

les oous-secrélaires à la Guerre et aux 
Affaires étrangères rendirent hom­
mage à la chap11lle des morts et nn1 -
tèrent à la messe célébr "o en pl.in air. 

• •• 
Bassano del Grappa, 17. - La Lé-

gion des mutilés a fait l'ascension du 
Monte Grappa et a rendu hommage 
aux valeureux morts de IVe Armée, 
l'armée de îe.r.Le maréchal de la Bono 
a prucédé an rilo ùa l'appdl en pré­
sence des mi.1i tres Starace et Parinni 
et ùu préside11t d11 Sénat JI[ Fader· 
zoni. mon_ ami ~t Je ne veux P.as le tromper .... - )lais c'est justement parce que 

Gmette Futame venait de cr~er un,Je n'ai plus 25 ans que j'ai bien fait 
rôle dans une pièce de Fernand Schlaf, de les accepter. 
qui s'utait épris d'elle à un âge où Il prit son chapeau et s'en alla sans 

.1, l'amour ne devait être pour lui qu'une tourner la tôle. 
comphcallon rie plus. Il retourna en toute hâte à ll1onl· LES principalEs transactions opÈrÉES 

sur IEs articlBs dB prBmièrB sÉriB 
ouvem 8 

• 

Pour I_ui c'était peut-~~re parce qu'il ma.rire pour retrouver la petite femme 
la senta1~ tellement l.om de toutes qui mangeait des œufs durs, et ce fut 
celles qui ava:ent provisoirement par- elle qu'il emmena faire un petit voya- 1 
tagé sa vie qu'elle l'impressionnait. La ge en Italie pour se consoler de sa! 
cinquantaine rnuua, il éprouvait secrè- désillusion. -----~ 
Lem en I.' sans c n rien laisser paraître, .""'!"'""!"!!!!!!'!"!!!!!!!!~!!""'""!'!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!'!!!!!!!!!!!!!!!!!""'!!!!!!!!!• 
le désir auquel ne résisleut pas 
beaucoup de eaux qui ont vécu d'une 
vie d(réglée, de s'installer enfin soli­
dement et d'avoir une femme_ qui les 
tint pour que la tentation de retou:·ner 
à leurs bocks et à leurs apéritifs ne 
fût pas plus forte que leur nouveau 
besoin de régularité et de confort. 

: Banca CommercialE ltaliana J 

.1 Capital enti~rem•nt ver~ rt ré~rn« 
Lit. 84.7.696.198,96 -

- J'aime mon ami... ' 
Elle avait dans sa mauvaise pet<te 

gueule lie furet des yeux violets d'une 
étrange douceur. En la regardant on 
ne sntait pas d'abord s'il fallait se 
méfier d'elle ou lui donner le bon Dieu 

Dtreotton Oeni:rale .. 1"LAS 

FUl&lel d&no tonte l'ITALIE, 

lllTAJJBUL, tZMIB, LOillDBEB, 

sans confeHion. 
Schlaf eut l'impression d'abord de 

recevoir un coup de poing dans 
l'estomac. Elle lui annonçait en som­
me que lui, sa situation, son talent, 
son génie même, l'importance que lui 
donnaient ses confrères et tous ceux 
qui avaient besoin de lui ne comptaient 
pas auprès des mérites d'un jeune 
amant, sans le sou pour ainsi dire, 
qu'il connaissait pour l'avoir apertn 
d.eux ou trois fois et qu'il jugeait in­
s1&n1f1ant. 

- Et remarquez que ce n'est pas à 
cause de votre âge. Un homme comme 
voue ! Vous pensez à quel point une 
femme comme moi serait fière d'être 
votre compagne ! .l.fais il ne serait di­
gne ni de voue ni de moi de nous 
mentir à noua-m6me1. Ce sera le plus 
beau souvenir de ma vie d'avoir été 
aimée de vous ... 

Elle n'ajoutail pas qu"olle racontait 
partout : 

-Schlaf a le béiuin pour moi ... 
Ce n'était pas encore un souvenir 

mais c'était déjà une vanité. 

IllEW·YORK 

Créations à !'Etranger: 

Banca Oommorciale Italiana (Franco) 
Paris, Marseille, Nice, Menton' Oan 
nee, Monaao,Toulouae,Beaulieu Monte 
Oarlo, Juan-lee-Pinq, OB.FUlhl'l.111!.'1., cMa 
roc). 

Banca Oom1nerl.!'1are ltnliana e Bulgara 
Sofia, Burgas, Plovdy, Varn1. 

BRnea Commercin.le ltaliana e Grt'CR 
Athènes, Oavalla, Le Pir1"P, Salonique 

Ranr.11. CommPrcinlP: Ittt.H,111 "t R·t n11 

Bucarfl'Rt, Arad, Braila, Brnqov l}l,~ 

tantzo, Oluj Galatz TemiROar._ "ibiu 
Bonca Oommereiola Jtaliana P•" l'Egit. 

to, Alexandrie, ILR Oaire, DemA.nour 
Mansourah, etc. 
Banca Oommereiale ltaliana Trust Oy 

New-York. 
Banca Oommeroiale ltaliana Trust Oy 
Boston . 
Banca OommerciA.le. Italiana Trust Oy 
Pbiladelphia. 

Affiliations à !'Etranger 

Banca della Svizzera ltaliana : Lugano 

Bellln1on1, Ohiasso, f..<l(';i:trnn. ?iten· 
drlslo. 

Banque Fran~fci;e et ItaH.-:r.:iA pont" 
l'Amêwfqne du Sud. 

(en Franœ) Pari•. 

Schlaf ~ur!Durait de petites phrases' 
que lm d1cta1t son respect humain, 
mais qui n'étaient pas l'expresaion 
même de sa pensOe. Il entrecoupait : 

- Mais, ma petite fille, vous avez '' 
tout à fait raison... Du moment que 
vous aimez votre ami ... Ça n'empêche 
pas l'amitié ... A mon âge, on devrait 

(en Argentine) Buenoo-Ayreo, Ro· 
sarlo de Santa-Fe 
(an Brésil Sao-Paolo, Rio-de-.Janel 
ro Santos, Bahia Cutiryba, Porto 
Alegre, Rio Grande, Reoile (Per· 
nambuco). 

se rendre compte ... 
- Ce n'est pas du tout ce que je 

veux dire ... 
- Maie ei ! Maie ei ! Et c'est voue 

qui avez raison ... Je euie un vieux 
jeton ... 

- Oh ! maitre ... 
- ~fais. si ! La jeunesse avec la jeu-

nesse ... Vrntor Hugo l'a bien dit. .. II est 
charmant, votre ami. .. Je vais voue em­
brasser sur les deux joues ma petite 
lille... ' 

Gunette se laissa faire ; elle était 
un peu vexée d'une résignation si 
prompte, elle aurait voulu avoir à con­
soler le grand homme, pleurer un peu 
avec lui sur le petit canapé de sa loge, 
avoir même à se défendre de lui pour 
se faire mieux valoir. 
. .l.fais non, quand il l'eut 
il parut vouloir la fuir. Il 
Montmartre, retrouva ses 
les mit au courant. 

embrassée, 
remonta à 
intimes el 

-- Elle a raison, cette petite ! Du 
moment qu'elle aime son ami, c'est un 

(au Ohili) SanUago, Valparaiso, (en 
Oolombie) Bogota, Boranquflla.) 

i (en Uruguay) Montevideo. 
Banca Ungaro-Ttaliana, Budapest Hat 

.· van' ?tliskole, Mak:o, Kormed, Oros 
haza, Szeged. etc. 

1 Banco ltaliano 1en Equateur) Guyaquii 
Mant.a. 

Banco ltoilano (au Pérou) Lima, Are­
quipa, Callao, Ouzea. Trujillo, Toana, 
ll~lliendo, Chiclayo, Ica' Piura, Puno 
Cb.meb.a Alta, 

Hrvatska Banka D.D Zagreb, Soui:saak 
s;tgt d'lsta.'lbul, Nue Voyuoda, .­

Palazzo Karakoy 
Teliphont: Plra 448./1-2-3-4-S 

Agence d l.rta11bul, Allalen1ciyan Han. 
Direclio11 : Tél. 22900. - Opérations gèn 

229/S. - Port</<uill• Docu111<11/ 22903 
Posilio11: 229/f.-Chang< <I Pori 22912 

Agence de B~yoytu, JJtikldJ c.iddeli 2:1 
A 1\'amik H'1n, Tél. P. 410./ô 

Succursale d'JzmiJ garçon très bien ... 
litais pour être certain de ne pas ' localiond< coJlres ris , Beyoglu, d Gat.la 

Penser à Ginette toute la nuit, il em- ~ Istanbul 
mena une pelite femme qui mangea'.t Vente Travaller's chèques 
deux œufe durs à une table voisine, B. C. I. et de chèques to11risti-
leutement, pour faire durer le plaisir, ques pour l'Italie et la Hongrie. 
en a 1 tan dan t un co m pago on prov id en- ............. ..a .... .iii."iiii ... ._iiiliiiiiiiiiiiiiiioiiiiiiii-.' 
tie!. 

A force de vanter pourtant les mé­
tit~s de Ginette Futaine, qui semblait 
avoir sacrifié son intérêt il. son amour, 
Schlaf se guérit assez rapidement de 
ce qu'il croyait iltre une paasion très 
forte. A force de répéter que la jeune 
femme avait raison, il s'en con­
vainquit. Tous les soirs, il allait an 
théâtre et il lui répétait avec une cons-
tante obstination: 

- Vous avez été raisonnable pour 
nouR deux, mon enfant ! Au lieu d 'a­
•oir commis une petite dégoûtation 
Baus lendemain grâce à voua, nous 
IOmmes amis pour toujours. Il n'y a 
Plus entre nous l'ombre d'un malen­
tendu et encore moine le sentiment 
d'un remords. Quand je verrai votre 
ami, je lui dirai quelle femme voue 
êtes! --Maie elle le pria asses sèchement de 
ll'en rien faire et, tout en se couvrant 
l~ visage de pâles et d'on&ueute, elle 
'Jouta: 

Leçons d'allemand Bt d'angl~is aiasi 
11ue préparations sptlciale3 des dirférante:3 
bran ab.es corn inercinles et ùes ex:ainens 11 u 
baccalauréat on p!lrticulier et en groupe -
par jeune pr11resseur alletn!ln<l, connai3JJJ.nt 
bien Io fraiu;ai:t, enieignanL dans une grande 
école d'Istanbul et agr0lgé ès pllilosoi;bie et 
ès lettres de 1Univer$Ît•! da Berlin. N'ouvell~ 
métbode raJicll• et opiJo. PRIX )10 DE:S 
TES. S'adresser au journal Beyoglu sous 
Prat li :M.11 .................... _,.._,..,._,....,,,,.._,,...,., 

El~ves des Ecoles Allemandus, ~~~1~~i 
ne fréquetent plus l'école ( quel 9u'en soit 
le moun sont énergiquement et efficacement 
préparés à toutes le& branches scolaires par 
leçons particulières données par Répétiteur 
Allemand diplômé. - ENSEIGEMENT . RA­
DIOAL. - Prix trè1 réduita-N Ecrire sous 
•REPTIETEUR.. 1 

. 

r. •' 
Tn.RIF D'ABONNEMENT 

Turquie1 Etranger: 

Lis 
- En effet, j'ai bien fait de ne pas 1 au 

tous céder,car je vois que votre grand 
6 

mois 

Ltq• 

13.50 1 an 22.-
12.-trnour n'a pas duré très longtemps. 

tl~ homme à qu'il,.suflit de dire qu'il 3 mois 4.- 3 mois 6.50 
~?1t sage pourqu1I le soit, c'est un -.!------------"..I 
u1en pauvre amnureur ... 

6 mois 7.-

Sahib!: O. PRIMI 

M. Hüseyin Avni écrit dans l'Ak~am: 
La p6riode de stagnation, sur la 

place, 110 s'est pas encore écoulée.L'ac· 
tivité du marché des importations dé· 
croît é~alement. Les importation~ des 
mois d nvril et de mai avaient tit~ mas­
sives ; d'autre part, la modification rlu 

l 
décret-loi aur la compensation rend 
les importateurs hésitants. Ils atta­
chqnt surtout de l'importance aux opé­
tious de compensation avec l'Améri­
que. 

Ces jour;; damiers, les importations 
les plue importantes se font de• Etats­
Unie. Le matériel de chemins de fer, 
locomotiv·s et wagons, vient en tête 
.des marchandises importées. 

La situation ne s'est pas encore dé­
feloppée au point do vue du commerce 
d'exportation. On n'expédie à l'éLran­
ger les produits de la nouvelle récolte 
que pour un ou deux articles. Lee 
transactions importantes n'ont pas ou­
r,oro commencé sur le blé, Iea fruits 
secs et le tabac qui représentent un 
total important da,is notre commerce 
d'exportation. 

Il y a huit jours,lo manque de pluies 
in~pirait de sérieu.es inquiétud~e. Le 
danger de sécheresse apparaissait 
m~me en certaines parties déterminées 
de l'Aualolie. Les p uies qui ont corn· 
mencé à tomber ces jours derniers ont 
conjur6 re dnoger. 

Céréales.'- Quell~ sera cette année 
la production de blé,et quelle sera la 
quantité qui en sera venliue? Il n'est 
pas encore poseibl.i de l'établir. Etant 
donné que les dernières pluies ont eu 
de très heureux effets sur la rêcolle 
il est certain que celle-ci ne sera pas 
moins abondante que l'aun~e dernière. 

Elle n'a paa encore été entièremen~ 
livrée au marché. Lee blés bruns d'A· 
dana sont e po,.tés cette anuée à des· 
tiualion de la Palestine. C'est là le dé­
but de uu• exporlalions de cal arlicle. 

L'orge de la r.ouvelle récolte est très 
recherchée. Il y a rles demandes nom· 
breuees notammeut d'Italie. 

Le seigle aussi est vivement deman­
dé. Mais on n'en a reçu encore que 
fort peu sur le marché. Les oulti va­
leurs, encouragés par les demandes 
de l'année dernièr~, ont accru la su­
perficie des embl:lvuree. 

Œu/s.- L0s exiiortatious d'œufs se 
sont beaucoup accrues ces jour• der­
niers. Or, la saiso·1 chaude marquait 
g~néralement un temps d'arrêt pour 
les exporte.talions de cet article. Les 
envois ont lien surtout à destination 
de l'Allemagne, de l'Italie el de la 
Grèce. Les prix sur le marché inté­
rieur ont haussé du fait de l'abon­
dance de la demande de l'étranger. Il 
a été question ces jours derniers de la 
conclusion d'un accord de commerce 
avec l'Espagne. Cette nouvelle a sus­
cité un vif intérêt. Les négociants at­
tachent une &rande importance au mar­
ché espagnol qui constituait naguère 
le meilleur débouché pour nos œur •. 
Mais il a plusieurs points qui les 
préoccupent - et avant tout tls dilsi­
reraient savoir avec laquelle des deux 
Espagnes on euvisago de conclure un 
traité de commerce, avec Burios ou 
avec Barcelone ? 
Noiselles,-Lqs prix des noisettes out 

haussé. Comme les stocks disponibles 
ont beaucoup baissé, cette hausse est 
jugée toute uat11relle. Or, il y a 5 à 6 
mois, les perspectives sur le marché 
des amis apparaissaient très eom bras. 
On voyait même des noisettes grillées 
que l'on vendait il. 50 piastres le kg. 
dans la rue. C'était là un indice élo­
quent de la stagnation sur le march~ 
des exportations. Aujourd'hu., la si­
tuation est renversée. 

Les nouvelles catégoriques font dé· 

faut au sujet de la récolte. Mais les 
conditions de la température sont très 
favorables dans les principaux centres 
le production, à Trabzon, Giresun et 
Ordu. Chaque année on redoute le 
gel et les brouillard•. La période de 
~es craintes est passée. 

Tabac.- Les ventes sont satisfaiean-
1es dans la zone de la mer :N'oire. Une 
irme turque procède à d'importants 

·1chats pour le compte de l'Egypte. La 
Ré&ie française entreprend à des re­
cherches en vue de procéder à des 
achats. II est question de la venue à 
Samsun d'une commission pour le 
compte de la Régie Halienne. 

Beurres el lzuiles. - Les fabriques 
qui produisent de la végétaline se 
plaignaient du nouveau décret-loi sur 
la compensation. GJàce aux amende­
ments qui viennent d'y être apportés, 
il seru possible d'importer les noix de 
coco à la faveur des opérations de 
compensation. f.es fabriques de végé­
talinae pourront. de ce fait, produire 
cet article à meilleur marché. 

La lourdeur continue sur les prix 
des huiles d'olives. Quoique les quan-
11tés de cet article dont on dispose 
soient suffisantes, les prix out ten-
dance à hausser. 

s_pc. ~".l. C.JI t NAVIGAZIOI"-:: :VF 

ir • 

Oeparll /J()ur 

Brintlisf, Ven.Ise, Trieste 
des Qu11is de Galata tous /el ue,,,/,t'dis 

à 10 h~urel pr!ctJtsl 

Pirêe1 Naple1;1, Mar-11~ille, Gênes 

Oavalla1 Salonique, Voto, Pirée, l'.ltr.l!I:, !-J,\ntl~ 
Q\laranta, Brin<li11t, Ancô.ne, Venu;il! 'frieste 

Sa1oniqu", M~telin.ftlzmir, Pir~c, Cala1n'lt~. 
Patras, Brindisl, VAulse. ·rriP.!lte 

Bourrez, Varna, OonetantzR 

Sulina, Ga~ntz, 1. ail& 

Bateaux 

F. GRIMANI 
PALE81'1NA 
F. GRIMANI 

FENICI.\ 
MER>.NO 

DIANA 
ABB,\ZL\ 

ISEO 
ALBA!'IO 

MERANO 
ALBA. 0 
ABBAZIA 
CAMPIDOGLIO 
VEflTA 
QIDRINALE 

ABBAZI.\ 
OA.'1PIDOGI.IO 

îero11 .. l! tee' 

\ 

E11 auncld~n 
17 Juin à Bl'iftdl!I, V 

• olt• Troe11e, .11r' 
21 Juin le Tr. Elp. po 
1 Juillet to•• 1 Europ 

IG Juin \ 
30 Juin 

23 Juin \ 
7 Julhet j 

16 Juin \ 
3) .)ili~ 

15 Juin 1 17 Juin 
22 J11in 
29 Juin 

1 Jullie\ 
7 Julliet · 

.. 17 h. l • 

11 heu e• 

l 18 b.euro1 

1 17 b.e•r•• 

22 Jaïn 1
1 

, 
29 Juin • 17 heure 

Eu coi•1oilJ,1'J e. ltalioav ''H 'ctlt:t l<btllltt ln ->1• • • .. 

et •Lloyd Triestino-, nrHH toutes 1 s :lesti 'l'll10·1• ,1.J ,no.1 t 

Les beurres frais sont chers. L'an­
née dernière à pareille date les beur­
res de Trabzon étaient vendus jusqu'à 
70 piastres ; cette année-ci, ils ne coû· 
tenl paa moins de 100 piastres chez 
les d•taillants. "l't" d 

Fromnqes.- Le fromage blanc est à faCI 1 r;S B U l} l J ~ 
50 pstr. le kg. chez les détaillants. 

"' ' 1 , ' 
Pourtant, en gros, il ne coûte que 30 REDUCTION DE 5~ '0 
pstr. On n'aurait pas tort d'attribuer 

s1·I•parJ1Jri frrHi1i-1, 1n11 ,,. 1 l» · 
quem nt à ta f )1Hière et 1 ~ l 1 f 11 \•, 1 , , 
d'emb'lrque:usnt à Io H 1 H p tfl •. p ·• p -. '1 · , 
dro11t un voy1gl ù':iller 01 r~ > 1• 11 • i 1, 1111 • 1 
de la Oowpag.1ie « \.ORL\. T[Q \ • 

cet écart considérable à des abus. 
Fruits, - L 'abondances des fraises 

a dépassé tes prévisions. Laa soirs, on 
eu trouve ur les marchée jusqu'à 
Hi pel 

Les prunes ne sont pas abondantes. 
Les cerises continuent ê. être rares. 

LBS VEntss dB lainES 
Les Soviet• témoignent ces jours­

ci d'un certain intérêt pour nos laines 
mérinos al'« kivircik ». On apprend 
qu'ils comptent procéder à des achats 
importants. Les commandes qu'ils 
passsent varient, quant au prix, sui­
vant la qualit6 de la laine, entre 62 et 
63 piastre .. 

Les ventes de laine continuent deus 
les divers secteurs de l'Egêe. Nos fa­
briques nationales procèdent à des 
a~hats importants. Jeudi et vendredi 
ou a vendu dans la région de !'Egée 
de :!5 à 30.000 kga de laines entre 51 
et 54 ptrs, suivant la qualiM. 

L'ltaliB nous achBtB des cocons 
Le« Tao • est iuform4 qu'une fir­

me italienoo désirerait acheter chez 
nous des cocons de soie. Elle a eo­
envoyé :l. cet effet nu déléguê qui se 
trouve actuellement à Bursa. II a e~­
prim6 le désir de traiter directement 
avec les producteurs en excluant les 
intermédiaires. 

LES dEttEs dB l'Autric hB 
Berlin. 17. - Lee journaux donnent 

un grand 1·elief au discours prononcé 
par '.\L Funck eur les ,dettes de I'Au· 
triche. lia aouligneut que la thèse do 
la noa·reconuaissance des deltea au­
trichiennes a été documentée par l'o· I · 
rateur au point de vue politique, mo- ' 
rat et juridique. L0 National Zeitung 
écrit que la conscience humaine se re­
belle qua la Reich doive p3yer les 
dettes d'un adveraaire qui emprisonn 
el pandit las frère> aile mands. 

.. 

Agence 

En outre, elle vient d'instituer Rusai des b ,lets 
J.iroo\o pou• Po.-.1.a ot r no~,..QC:: vin VAnÏlllA à i ·~ 
prix très réduite. 

Généra.le 
Barap lskeleai 15, 17, 141 !'ll.!rn':ia.11~, l t.l \ 

Téléphone 44877'8-9. 

' \. 

•, 

. . 
' 

Aux bureaut de Voyage> N'a-.. r . •44914 
• • , • W.·L , 41 · l 

FB.A.TELLI SPEROO 
Quais de Oalata HUdavendlgàr Han 

Départs pour 

Anvers, Rotterdam, Amster- J 
dam,.Haml.Jourg,port1du Rhin 

Bourgaz, Varna, UousianlLa 

Vapeurs 

- ----
cHucu/eS» 

oHebe» 

c/,//y:;:;es» 
oHebe• 

Salon Caddesi fél. HH2 

Compar,nies 

10ompagnie Royale 

Date; 
(sauf hnptJ•u1 

\ 

Néerland•i~e de dn 18 au 20 Juin 
N&vl,îRt1on n \'11.p. 

'du 28 au 30 Juin 

.. .. 
1 

Jrs le 29 Juin 
1ers le 30 Juin 

J:'irée, Maro.,tlld, Va1euue, Li· cTsuruga ,lfaru" !NIPPON YU:>EN vers le 20 Juin 
verpool cLisbon 11faru» KAli!YA vers le :.10 J u1I. 

r 
. ' 

,.. 

Schlaf la regardait avec étonnement. 
- Qu'espériez-vous donc à me faire 

'<>uflrir ? ... 
- Est-ce que je saie Y J'espérais 

latre chose ! i:t qui voue dit que si 
•oua aviez élé malheureux 1· e n'a u-

Umuml Ne~rlyat Müdürü: 

Dr. Abdül Vehab BERKEM 

Bereket Zade No 34-35 .~ Harti ve Sk 

Telefon 4023ls 

O.I.T. (Con1pagnia ltaliana 'ruriewo) Org nis.tlion, .\lo~Jia d :la V Jf.t'H 

Voyages à forfait.- Bille ta ferroviaires, w 1i"it11ne1 el lr e 1 1 - ~ (J lie< -
réductio11 sur les C/1e rti is ü f-"u Il 1/tt t • 

e ~ILIALI DH BANCO Dl ROMA. 

0 ÇILIALI DELLA rILIAZION~ 
BANCO ITALO - EGIZIANO 

t . • a11 paa cédé? .. , 
- Maie, ma petite fille ... 

Sadreeeer à: l'RA'rli:LLI SPl!:llQJ :hl 11 J t I ! H {.t l 1 11 l i 1 • Hau Gal!Wa 
Tél. 4479:11 



1 

4 - BF.YOOLU Samedi 18 juin 1938 

LE C 1 NE 1 
Le succès du film italien 

''IL SIGNOR MAX,, 
Les admirateurs 

de la. reg1·ettée star 
JEAN HARLOW 
continuent à lui envoyer 

d1111 lettres d'amour 
Nous avons parlé de ce film avaut 

sa sortie. 
liment il s'en est tiré fort él~gamment. et des ,présents ... 

RHAPSODIE ÉTERNELLE 1 

ou un EPISODE de la 
Vie de Liszt 

Uns dss plus attrayantes 
étoilss dB l'écran 

Loretta Young 
VBUt CBSSBr dE tournBr 

dus films 

NORMD 5HERRER chantera 
dans "MDRIE-DBTDINETTE" 
Norma Shearer, tandis qu'elle tour 

nait une scèae de Marie-Antoine/le où 
elle avait à endormir le Dauphin ... de 
manda à son metteur en scène pour 
quoi elle ne chanterait pas A cet ins 
tant du film. Depuis sa distribution, cette mer­

veilleuse production italienne obtient 
partout de rete11tissants succès. 

Un critique averti en parian! de : 
li Signor Max (~1onsieur Mn) dit qu'il 
esl parfait. 

Cette bande. dit-il, est •i réus•ie, si 
mesurée dans ses proportions tant 
techniques que sMaiques qu'elle p~ut, 
oaus crainte, affronlPr tous les pu­
blics. Et il ajoute que Cameri• i a su 
infuser au sc~nari 1 une fral ,· heur 
el un naturel qui conquire11t Lout d~ 
euite la sympathie même des cin<I· 
philee el des critiques les plus di ff1· 
cilee. 

Cqr l'humour dans son sc~ nario est A l'instar de ce qui s'est passé p~ur 
franc et le palh~t i que nullement im- l'illustre acteur italien R. Valentmo, Lorsque, déjà, l'on porte à l'éc~an 
pr~goê de mièvreries. Jean Harlow bien que morte coati· un personnage aussi célèbre que L1~zt 

Q ·iant aux acteurs, ceux -ci ont col- nue à recevoir toute sorte d'homma- pourquoi ne pas traiter la vie de 1 ti­
ges et de dons de la part de ses fer- lustre musicien ? 

laboré avec leur r~g i sseur d'une faQon vents admirateurs. 11 y eut un an. le 6 Dans Rhr1psodie élemelle, il y a une 
excPllenle. de ce mois-ci que dans une ~légante intrigue à laquelle Li~zl se trouve 

H eureux I~ choix et heureuse l'in- clinique de Los Angeles, la s1 blonde mêlé ... Mais nous aurions préféré un 
IMprétation de tous les personnages. et si jeune creine du sex-appeal film à la gloire du maitre. Hollywood 

I • h · · 1 · d'Holtywood• mourait, emportée par nous le donnera un jour ! 1 s ogissa1t d• ,. 01>ir parmi e• ID-
une crise d'urémie foudroyante. • 

tMp1è1es une fil lette esp iègle, une Peadaal les jours qui suiv1real sa • • 
dame t1è< snob. un g ·• ga, el une mort Jean Harlow continua à recevoir Maria admire Liszt, qui donna déjà 
pll>iade d'uti l it~< .. L" palme revi1ml des leltres. Mais ces envois ne cessè· des leçous à sa mère. Elle le suivra à 
à Assia No,.is Colomb• apeurée, ser- reut pas complètement, devenant des Weimar, où le 1i•and musicien char· 
vante disl • ngu~P, arti•le délicate, el témoignages pothumes ~e plus en gera un de •e• ~ l ève~, Hans, de sur· 

Plus bizarres et my•tért~ux. veiller le• éludes de la jeune fi!le. 
très fine. A•SÎd Noris qui esl la plus u . 1\1 . t r· A 1 Alors donc qne le pauvre cœur i•'.LBIS arta es 1anc .. e et un due op-
belle artistP italienne rle l'écran s'est meurtri de Jean a cessé de battre de- posera bientôt celui qu'elle devait 
révélée aussi d•11s Il Signor Max une puis de longs mois, elle reçoit encore épouser et son jc:une matira qlli, blessé 

Cameriai a prouvé dans JI Signor actrice de valeur. L'eminenl acteur d'ardents avellx d'amour, surin.ut des 1 ne pourra plus 1ouer. 
Max qu'il e~t un metteur ea sc·ène de Vittorio Da S ca qui remplit deux fies du Pacifique où le cou~rter ne 1 ~on~ _retrouverons poui:tan,t Hans 
t t Passe q u'une fois par an, mais égale· 1 au 1ub1le d~ Liszt. li condut.1 1 orches­
ou premier ordre. Mis à la dure rôles s'est d1st1ngué dans chacun ment d'J:urope, d'Afrique du Nord, Ire, et Maria, qui est _au piano, s.era 

épreuve de mêler le comique au •en-1 d'eux. , d'Australie etc. acclamée. Le~ d~ux elèves de L1szl 
1 ----- pourront enfm etre heureux. 

Les animaux-artistes 

Un nouveau Kin-Tin-Tin 
, On ne parle partout :- ~ont à H o!- , de l'lntrouvable, comr•~:~pn habituel 1 Skippy vit en Angleterre sous un ré· 

lywood que dans les pr111c1pales caµ1-I' de M1rna Loy el de W1J11am Pow~ll, lgime spécial accordé par le ministre 
tales d'Ec:ope et d' Am~rique - que le ch ;en le plus c~lèbre. après Rm- , . . ux-arlistes 
du famen)I' chien Skippy, aJia3 «Asta• Tin T1a, Arrivé ces jollr&·, ~ Londres, de 1 Agriculture aux amma · 

. ..... ~ . .. , .. 

" . . 

' ' 

.,,,._,..,..,_ .. ,...~., . .,,.....,...,..,... ___ .... _ .. ~ ....... ,,, • 

• 

• • • 
Dans cette action romanesque, el 

d'ailleurs adroitement réalisée, la mu­
sique occupe une place prépondérante 
et les mélomanes goûteront particu­
lièrement l'exécution très soignée des 
œuvres de Chopin et de Wagner. Oa 
voit ce dernier même à l'écran, trop 
hâtivement d'ailleurs, car l'amitié si 
dévouée de Liszt pour l'auteur de 
Lohengrin aurait dû inspirer davantage 
le aoénariRte. 

Le metteur en 11cène de ce nnnveau 
film, Franz Henrz Hille,s'est lrès bien 
tiré de sa tâche. Le personnage de 
Liszt est solidement campé par Franz 
Herterich. Olga T9chekova est toujours 
la charmante artiste que l'on connaît . 

- --- - ------
ID.A.NIELLE 

DARRIEUX 
a commencé 

à. tourner XAT:IA 

Vêtue d'un costume dont la longue 
jupe bleu évoque la mode de 1870, 
Dauielle Darrieux de retour de Holly· 
wood, se promener dans la cour d'un 
studio de la Viile-Lnmière,essayanfd'é­
chapper ainsi à la chaleur accnblanle 
qui règne sur le plateau, où elle 
vient de commencer Kalia. 

Sa charmante s;lhouette, très serrée 
à la taille, se termine pas un chignon 
qui permet d'admirer la ligue déli­
cate de sa nuqne. 

A un confrère qui l'interroge sur 
le sujet de son nouveau film, elle ré­
pond: 

On annonce de Hollywood que la Grand ~moi à Hollywood ! Norma 
renommée étoile Loretta Young, si Shearer voulait chanter et il fallut 
connue et appréciée aussi à Istaubul, demander les conseils d'un superviseur 
veut ee retir~r du ~el. musical et historique qui donna enlia 

Çelle nou~elle sensationnelle a pro· son avis: Norma Shearer chaulerait 
d.u1t partout une regrettable impres- en allemand Schla/, Kendlein, Schlaf 
s1on. (Dore, bébé, dors !). 

Loretta Youa~.qui jest une fort belle Norma Shearer répéta celle berceuse 
actrice eL douée d'un Lempér11menl ar· de Mozart et c'est ainsi que l'on enlen 
tislique à nu! autre pareil, e• t encore dra chanter Marie-Antoinette. 
très jeuue. El pour notre part nous ·--- -~ _ -· 
nous souvePna! ifort bien d'elle, lors­
que, encore adole1cent1, elle parut 
aux côtiie de Loo Chaney dans ua 

Brevet à céder 
film dont le nom nous échappe ei Le propriétaire da brevet No. 
dont l'action se puwait en partie dans 2183 obtenu en Turquie en date du 
une itare de chemin de fer. 18 Juin 1936 et relatif à une « mé 

Aux côtés rte Lon Chaa11y,déjà viiux thode et appareil pour des investiga 
et cassé il q•ii él11.il fort laid, la jeu- lions électriques de puite pétrolifè­
nesse et la beau té de Lorett11. Younit res "• désire entrer en relations 
apJlaraissaien l dau1 tout lenr éclat. avec les industriels du pays pour 

Loretta Youa~ est non seulement l'exploitation de son brevet eoit par 
belle, ainsi q•Je vous pourrez ai1ément licence soit par vente entière. 
le constater par les trois photos d'elle Pour plus amples renseignements 
que nous p11bhons aujourd'hui, mais s'adresser à Galata, Per~embe Pazar 
c'esl aus~i u1.e actrice très •ympathi· Aslan Han, Nos 1-4,5ième étage. 
que. Le charme prenant qui émane de 
lo!Jte sa personne produit sur le pu· 
bite la meilleure impression. Brevet à céder 

Le propriétaire du brevet No 2185 
obtenu en Turquie en date du 15 
Juin 1936 et relatif à un « nouvel 
aggloméré en asbesle·cimenl et pro· 
cédé de fabrication ., désire entrer 
en relations tavec les industriels dU 
payg pour l'exploitation de son bre· 
vet soit par licence soit par vente en· 
tière . 

Pour plus amples renseignements 
s'adresser à Galata, Per~embe Pazar 
Aslan Han, Nos l-4, 5ième étage. 

Brevet à céder 
iiLe propriétaire du brevet No.1871 
obtenu en Turqllie en date du 5 Sep· 
tembre 1934 et relatif à un « tuyau 
automalique pour bidons et récipients 
similaires •• désire entrer en relations 
avec les indaslriels du pays pour l'e:S:· 
ploitation de son brevet par licence· 

Pour plus amples renseignements 
j s'adres•er à Galata, Per~embe Pazar. 

Aslan Han No. l-4, 5ième étage. . 

Brevet à céder 
Les propriétaires da brevet N'0 • 

322/328 obtenu en Turquie ea dal~ 
du 18 Juillet 1,25 et relatif à un cper

1 fectionnement apporté an trait11nen 
des hydrocarbooes • désire entrer en 
relations avec les industriels du P11Y.~ 
pour l'exploitation de leur brevet sol 
par lic1mci soit par vente entière· 

Pour plus amples renseiguemen~ 
s'adresser à Galata, Per~embe Pas• ' 
Aslan Han Nos 1-4, 5ième éta~e. ?' 

- J'incarne la princesse Dolgorous­
ky, qui appartient à uns famille en· 
nemie du tsar. Un jour, je le ren- ·' 
contrerai, et malgré le désaccord qui 

"' devait nous sépare1·, m'éprend de 

LA BOURSE 

Le chien-acteur Skippy-Asta 
Notre clicha le un:itro a.Il n>n>lt o:i .hn 1110 D'IH ~\~i\tlque il prend part à la. douleur qu'éprouve 

aon maitre W11Ua.m, P~w•ll, en voy:i.:it so11ffrir illtir11a Loy, l'héroïne du f llm 

Il n'a pas dO •e soumettre aux •é- P• ·f111t•, mais n'a pas l'air de les re- fox-terrier le plus 
VéritêS de la quarantaine gouve• IlP• gn•l!Pf, 

1 wood ail jamais vu 
doué que Holly­
et mMi te large· 
de vedette inler· 

men ta e. M E «t po• · è le, "" C~lifornie, soi-
Skippy a six ans. Il a la"s~ à Ilol •.ante·d1t f'h ••n< qu'il tl"esse pour le menl sa réputation 

lywood une fPmme et dA nornlJ,·· ux c1némo. Sk PPY, •• -ur• M. East, esl le nationale. 

Le concours 
scénarii 

international de 
organisé pa.r 

t·ltLUSTRDZIOHE V~TICDND de RomB ... 
... pou~ un sujet inédit de film moral 

dons Io 
porotion du f îlm 

Giuseppe Verdi 

LES costumss pré-

----
Imagea d'une élégance lointaine 

auxquelles toutefois la mode actuelle 
semble parfois:donner quelque soup­
Qou d'1aspiralion ... 

f Pour la première foie un concours Graneo qui rem porta le premier prix. . Les c~stum.es qui figureront dans l.e 
inlernalio::ial de scénarii a été or11:a- Furent d'autre pari primés les ma- film rtahen Giuseppe Verdi furent dess1-
nisé, il y a quelques mois, p~r l'lllus- nuscrits de: François d'Assise, de M. nés par l'excellente artiste Titina Rota. 

d R Po 1 Poil t r ()naes de Dans celte très vaste ~vocat1'on d'une 
tra:zi"on~ "aticano, e orne, ur a e , el l'Homme aux s ,,. ' é b ~ ,. " I' d poque rillante qui fut celle durant 
crêalion «d'un sujet inédil de film abbé Quentin, curé de Liart, et e laquelle v~cut Verdi, figurent plusieurs 
moral •• M. G. Valley, personn~htés illustres. 

862 concurrents représentant dix- Souhaiton• que ces œutres d'une Toul ~n monde de fiiturns aux· 
nO~uf ua\iono, Y a.aient pris part. haute valeur morale eciient réaliséell' quelles viennent se greffer des souve-

eet 1A • Bouffie de la vie» cln R. P . un jour prorhain à l'•cran. airs intéressants, et toute une époque 

Greta. Ga.rbo 
tournera-t-elle 

en Italie? 

1 - Ch " rl ~ s F .1r~ll! qui fut un jeune 
prPm1er >I populaire au temp1 du 
mu•I, va faire sa rentrée à l'écran 
aux eô16s de ShirlPy Ternple dans son 
Prochain film Lucky Penny. 

llomt, 7. - une impo,tant~ /irmt cinima· 
tographiqut ;10/itnne o/{rit cinq millions de 
IJrts .t Grela (iarbo P0

."' lnttrpré/tr un film 
d• earactêre inttrnotion~I dont l'action se 
jHJSst d Naples et 4 Venm. 

Deux millions furent o//erls d 
. . de mime film. pour /a d1rtcllon d 

nait pas 4nco1e la réponse e 
BUlteur en sctne. 

Frank Copra 
On nt con­
l'itoilt et du 

Ménagèrea l 

La saiaon est venM d é 
~e e pr parer 

de11 sirops et dea oonfltMr R. t ... oa. e rous· 
sez vos manches, et ~ l'œuvre l ... 

L'Association nationale de l'Econo-

mie et !'Epargne. 

délicieusement el dramatiquement ro­
mantique refleur1~sei:1 dans ces élé· 
mente de la préparation du film : pré­
paration accom plie avec une rnre 
compétence el de ferventes inlentious 
d'art. 

Le costume des1iné pour l'actrice 
qui interprétera le per sonnage. de Te· 
resa Stolz la célèbre cantatrice, est , 
des mieux inspi rés. 

Puis vient ce lui fort luxueux de 
Giuseppina S treppoui, la seconde 
femme de Verdi (1158). Quant aux 
maquettes effectuées pour les inter­
prètes des meneilleux opéras de Ver­
di elles sont d'une rare beauté. 

D'autres dessins repréaeutent : 

lui. Ce rôle s'apparente à celui que 
j'ai interprlité dans Mayerling, mais 
Kalio présentera une plus forte per­
sonnalité » 

On demande Danielle Darrieux sur 
le plateau, et c'est là qu'on la retrou-1 
ve. à Saint-Pétersbourg,dans u11 salon 
intime, où sou instllutrice, Joanne , 
Provos!, s'effo·ce de lui remonter Je 
moral. 

• • • 
Souriante, exhubéranle cinq miau· 

les auparavant. Danielle Darri~ux a 
quitté son appareuce de fillette msou· 
ciante, et son visage s'empreml, à 
présent.de gravité et ses yeux s'humec- 1 
lent de larmes. l '•' 

Elle est touchée par la grandeur 
d'âme que lui a montrée Elisabeth 1 
de Russie, eu venanl la prier de se 
rendre au palais, en dépit de sa liai· 
son avec le tsar, afin de lui éviter, 
en venant chez elle, tous risques 
d'attentat. 

A son tour, le metteur eu scène 
Maurice Tourneur précise : 

- J'ai suivi de très près le roman 
de la princesse Bibesco, et je compte 
ainsi réaliser un sujet historique et 
romanliqu~, dont l'action évoluera 
de Saint-Pétersbourg A Paris. 

( 
Les autres interprètes du film sont : 

John Loder, Aimé Clariond, Dasté 
Genia Vaury, Aimos, etc. 

Verdi daa~ uu épi~ode de 1888 ; une 
~lève du Conservatoire de Milan ; le 
Jeune musicien, en 1833, lorsqu'il par­
tit de Busseto, son paya natal, pour 
aller complétar see éludes à Milan · 
M~rgherita Barezzi,la première inspira: 
lrtce et. la p~em1ère femme du grand 
com~os11eur ; une autre élève du Con­
servatoire ; «l'amie malicieuse '" qui 
~evma ea Giuseppiaa Strepponi 
ieuae, la profonde passion qui, quel­
ques anuéea plue tard, liera l'illustre 
artiste à l'auteur du Nabuco · et enfin 
Qiuseppe Verdi, en 1840. ' ' 

Trois attitudes düféreu tes 
de Lo!etta Younar 

Quant à sou 1eu tendre, passionné 
et aimant il est fort goûté pu le pu· 
blic. Ses films font recette. Aussi la 
carrière que flOUreuivail Lorelta 
Young élail-elle des plus brillante1. 
Pourquoi veul ·elle la briser ainsi en 
pleine ascension ? 

C'est ce que se demandent - el 
nous nous le demaadous aus•i -
tous les cinéphiles qui admirent cette 
excellente artiste. - Jl1][, 

Ankara 17 Juin 1938 

( Cours Informatifs ) -Lh· -Act Tabacs Turcs (en liquidation) J, 15 
Banque d'AlCaircs au porteur 

Act. Chemin de Fer <!'Anatolie 60 "Io 
Aot. Bras. R6unies Bomonti-Nectar 
Act. Banque ottomane ... . .... 

91.-
23,65 
7,75 

25.-
Act. Banque Centrale ... .... - ... 95,-

12.~0 Act. Cin1ents Arslan­
Obl.Cbe1nin de Fer Sivns .. grzuruill I 97 · 75 

Obi.Chemin deFer Sivas-Erzurum Il 95,-
0bl. Empr. intérieur 5 Dio 1933 (Et· 40.50 

gani) ... ... ... .. ... .. ... . . ... 95 -
Empruot Intérieur 95. -
Obi. Dette Turque 7 'h % !R33 !ère 19.875 

tranche ·- ... ... ... ... 

1 

Obligations Anatolie au comptant 
Anatolie I et II ......... -·- ... . .... 40.-

1 Anatolie scrips ... . .. ... · ~ · ... ... ... 19 · 6~ 

CHEQUES 
~ 

Change Fermeture 
Londres 1 Sterling 6.26 
New-York 1 OO Dollar 125.50 
Paris 100 Francs 3,01 
Milan 100 Lires 6.622> 
Genève 100 F.Suissee 2s.9-0° 
Amsterd:1111 100 Florin• 69.S65 
Berlin 100Reichsmark 50.8725 
Bruxelles 100 Belgas 28. !J(l5 
Athènes 100 Drachmes 1.145 
Sofia 100 Levas J .5375 
Prague 100 Cour.Tchec 4,365 
Madrid 100 Pesetas 6,9226 
Varsovie 100 Zlotis 23.625 
Budapest 100 Pengôs 24.92 
Bucarest lOO Leys o.9s1• 
llelgrade 100 Dinars 2.86 
Yokohama 100 Yens 3(j,29j6 
Stockholm 100 Cour. S. 32.12s? 
Moscou 100 Roubles 23.67 


